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Périssent La justice et La 
liberté I

AVANT TOUT LE PARTI !
De partout s’élèvo un cri d’indigna­

tion h la vue (lu bill de sir John Thomp­
son pour remanier la carte électorale.

C’est uno 'odieuse mesure d’in justice 
que vient de présenter le ministre de la 
Justice.

Nous en avons déjà fait voir à grands 
traits l’iniquité pour ce qui concerne le 
Dominion en général. Mais c’est surtout 
la province de Québec qui va se trouver 
d 5cliiquctéo nu sortir do cctto opération 
monstrueuse.

On a méconnu les principes les plus 
élémentaires do justice et d’équité pour 
satisfaire un misérable esprit de parti.

On augmente indûment la représen­
tation do certains centres parce qu’ils 
«ont conservateurs et l’on fait disparaî­
tre les comtés ruraux, parce qu’ils sont 
reconnus pour leurs idées libérales.

On change la limite de certains com­
tés de manière à faire do trois ou quatre 
comtés libéraux, doux ou trois divisions 
conservatrices.

C’est ainsi que de St-Hyacintlic,Cham- 
bly, Bagot et Rouvillo, qui sont aujour­
d’hui représentés par trois libéraux et 
un conservateur, on fait de ces quatre 
comtés une division libérale et trois con­
servât rices.

11 y a des vétérans politiques, comme 
MM. GeofTrion et Bourassa, à (pii l’on 
vole leurs comtés,tandis que d’autres di­
visions électorales avec une population 
moindre quo Torchères et St-Jean ne 
sont pas altérées. St-Jean et Iberville, 
avec une population de 24,000 sont réu­
nis, tandis que Soulangcs et Vaudreuil 
avec uno population de 20,000, demeu­
rent séparés. Les premiers sont des 
comtés libéraux ; ils doivent disparaître. 
Mais les deux derniers sont représentés 
par des conservateurs, et l’on prend 
garde d’y toucher.

Entrons un peu dans les détails, afin 
de bien faire voir au public «pie le gou­
vernement n’a en vue que le résultat 
électoral.

AU NORD DU FLEUVE
A L’Assomption, M. Gauthier a été 

élu l’an dernier par 7$ voix seulement. 
Il fallait à tout prix annihiler cette ma­
jorité. On prend Lavait rie dans le coi 6 
de Bertliicr, et on l’annexe à L’Assomp­
tion. Lavaltrie a donné au dernier vote 
333 votes conservateurs, et 07 libéraux.

''hautement assuro la réélection do 
M. Beausoleil a lit ici lier, mais met les 
libéraux en danger à L’Assomption.

A Joliette, M. Lqmé trouvait St-Paul 
un peu embêtant avec sa majorité libé­
rale de 220. Aussi so propose-t-on do 

cctto paroisse dans Montcalm, ou 
o c ne s.iUiw.t beaucoup do tort ail 
parti conservateur qiu ^ ... f<Hlb is. 
saut. 1

LES COMTES DU SUD

Mais c’est surtout au sud du fleuve, 
dans la région do Montréal, que l’on a 
opéré en grand.

thi fait disparaître Napicrvillo, uno 
division libérale, pour grossir le château- 
fort libéral de Châteauguay.

On enlève deux paroisses conserva­
trices do Châteauguay, Stc Philomèno et 
St-Joachim, pour les adjoindre à La- 
prairie, «pii était un comté douteux, mais 
qui ne le sera plus dorénavant. M. Pei- 
leti«»r y a éto élu l’an dernier par 54 
voix. Ste Philomèno et St-Joachim vien­
nent lui apporter une majorité conser­
vatrice du 135.

Par cctto opération, on masse les libé­
raux à Châteauguay, pour leur enlever 
Napicrvillo et toutes leurs chances sur 
Laprairie.

On procède de la mémo manière dans 
doux autres groupes do comtés.

Lo vote libéral esl massé à Rouvillo et 
fc Richelieu au détriment des libéraux do 
I|ilgot, Cliambly, St-llyaeinllio et de 
^ ci chères qui disparaît complètement.

Rouvillo est grossi do Belteil, pris sur 
^ erclicrcs ; Ste-Madolcino prise à St- 
Hyacintho ; St-Pio et St-D. mimique, 
pris sur Bagot : quatre paroisses en 
grande majorité libérales.

Rouvillo pord en môme temps Sto- 
Nngèlo, Sto-Marie, Mariovillo et St- 
Mathias, qui passont à Cliambly, et «pii 
‘■it donné uno majorité conservatrice do 
E3S aux dernières élections.

Pet échangé do quatre paroisses con­
servatrices pour quatre paroisses libéra-
cs Port° a près de 700 la majorité libé­

rale do Rouvillo.
mix dernières élections, Rouvillo a 

«lu M. Brodeur, libéral, par 00 ; Chain­
> a élu M. Préfontaiuo, libéral, par 

7 , St-IIyucintlio, M. Bernier, libéral, 
par 400 ; Vorehères, M. GooilVion, libé- 
rtl » par 108 ; Bagot, M. Dupont, con- 
8iir\utour, pur 43 : quuüo liljenuix sur 
lus cinq comtiis. .

On sy cldbarrnsso du M. GonllVion en 
Buppriinnnt lo fiumtd do Vurchirc».

On chorulio ii so .uilmrnn. -.or do 51. 
I rofnntitiuo ii Clmmlily en psssimt do 
tuutro tûiô du lu riviôro ot on lui nu-

nexant do fume quatre paroisses qui ont 
donné aux dernières élections une ma­
jorité conservatrice de 278 voix.

On cherche à démanteler la vieille ci­
tadelle libérale de St-llyacinthc en lui 
annexant les 208 voix de majorité con­
servatrice do St-Antoine et Ste-Mario 
do Vorehères, et on lui enlevant les 142 
voix de majorité libérale do Sto-Madc- 
le:nc et St-Charles, tranférées à Rou- 
ville.

Do mémo, les libéraux sont refoulés 
dans les limites du comté do Richelieu, 
auquel on a adjoint Verchèrcs, Snintc- 
Théodosic et Contre-cœur, soit 361 voix 
do majorité libérale. St-Marccl va por­
ter a Bagot scs GO voix do majorité con­
servatrice.

Et dans tout cela, il faut voir la ma­
nière abominable dont ces comtés sont 
déchiquetés. Rouvillo, Cliambly, St- 
Ilyacinthc sont démembrés d’une ma­
nière atroce, contre toutes les lois de la 
nature et du bon sens.

On a tout bonnement imité les mons­
truosités «lu “ gerrymander ” do 1SS2 
dans Ontario.

C’est là qu'on voit les beautés du sys­
tème du scrutin uninominal, qui permet 
au parti dominant de parquer ses adver­
saires dans les limites qu’il lui plaît de 
leur assigner, afin d’on avoir meilleur 
marché.

Grâce à cot abominable système, qui 
est la négation memo de la liberté élec­
torale, on arrive à cc résultat, que 10,­
000 libéraux n’élisent qu’un député tan­
dis que le même nombre de conserva­
teurs en éliront deux, et qu’une minorité 
dans le peuple sera la majorité dans le 
parlement.

Est-ce qu’à la fin il n’y aura pas assez 
d’hommes justes et généreux pour se 
soulever contre pareille tyrannie ?

L’esprit de parti avcuglc-t-il nos com­
patriotes au point de leur faire dire : 
C’est une injustice, nous lo savons ; 
mais c’est le parti qui l’exige : 1er» libé­
raux n’ont pas droit à la justice !

AU PARLEMENT
Mardi prochain aura lieu à Spcnccr- 

Wooil, un giand diner auquel plusieurs 
«les journalistes sont conviés, ce sera le troi­
sième diner depuis le commencement «le la 
saison. Le diucr ollicicl, à l'ouverture, et 
celui des jugea cette semaine l’ayant pré­
cédé. 11 y eu aura, dit-on, trois autres 
avant la im de la session.

* «

Madame Leblanc est maintenant à Qué­
bec. Kilo est accompagnée do Mademoi­
selle Unlla lvoy. Ces dames ont déjà reçu 
beaucoup de visites.

LJ

ECHOS D'OTTAWA
Uno opinion de cultivateur.] anglais 

eu faveur do la réciprocité
La politique des tories condam­

née par les commissaires 
qu’ils ont nommés eux- 

mêmes
LE REMANIEMENT DES COL­

LÈGES ELECTORAUX

x— ~a»->™>qontatioii des catholi­
ques cuniiiiiuju

Bien qu’ils aient augmenté en nombre

(De notre correspondant régulier)

Ottawa, C mai.—Lrs délégués «les culti­
vateurs anglais «pii ont été envoyés dans 
les provinces maritimes lau dernier par sir 
Charles Tupprr, pour choisir les endroits 
les plus propices pour l'immigration, ont 
iu 1 rossé à sir Charles Tuppcr un rapport di­
sant qu'ils no peuvent recommander aux 
émigrés d’aller au Nouveau-Brunswick ou 
à lit Nouvel le-Ecosse tant quo le marché 
des Etats-Unis restera fermé aux produits 
de ces provinces.

Les cultivateurs de ces provinces, disent- 
ils, sont obligés d’.ibandonnei leurs terres 
et do s’en idler à Tel ranger à cause «le la 
politique de taxation à outrance du parti 
tory.

Ainsi les torien sont condamnés par les 
commissaires choisis par cux-mèim s.

—Le bulletin du rceenecmcnt relatif à 
l'augmentation des différentes denomina­
tions religieuses du Canada dans la der­
nière décade, ' que 1rs catholiques 
ont augmenté d un demi-million durant 
cette période, tandis qu’il n’y a pas prati­
quement eu d'augmentation parmi les pro­
testants. Les deux éléments sont mainte­
nant à peu près égaux on nombre.

Et cependant le bill de remaniement des 
collèges électoral!x dug<m vernement AI ») »ott 
tend à diminuer la représentation catholi­
que et à accroître la représentation protes­
tante ail l'nrloment.

Quand le bill sera discuté, M. Devlin, lu 
jeune député du comté d Ottawa, fera re­
marquer que le nombre desdivisions catholi­
ques «le Québec est réduit pour permettre 
d'augmenter le nombre des députés anglais 
de Moiituéal ; quo Russell aura une forte 
majorité protestante eu ennexant le can­
ton de Clarence au comté de Prescott, et 
qu'on crée deux nouveaux collèges électo­
raux protestants dans le Manitoba.
' Ain i, bien «pic les catholique» forment 
le seul corps religieux qui ait augmenté en 
nombre, on va réduire leur représenta­
tion. ....Lo comté de Kings, la seule division élec­
torale catholique do 1 I le du Prince Edouard, 
peril un député.

—Les libéraux ont tenu un caucus au­
jourd’hui, et ont. décidé la ligne do condui­
te qu'ils vont cuivre relativement au bill 
do (/ernj/nandtv et à l’enquête sur le scan­
dale Caron.

—La ville de Trois-Rivières qui est dans 
la province do Québec un des chateau forts 
du parti tory, n été sacrifié de la tnçon la 
plus odieuse par lo gouvernement Abbott,

ainsi que nous l’apprend un rapport officiel 
tout récemment produit, et ce pour ne pas 
déplaire aux distillateurs favoris et aux 
tories d’Ontario.

On voit par le rapport en question que, 
nonobstant ses dénégations répétées «lo l’an 
dernier, le gouvernement Abbott a bel et 
bien passé l'ordre en conseil autorisant l’im­
portation en franchise du bétail américain 
demandé par la compagnie «les abattoirs 
projetés île Trois-Rivières, mais qu'il a été 
forcé «le le retirer presqu’aussitôt après.

La Compagnie canadienne internationale 
des abattoirs demandait l'importation en 
franchise au Canada des bestiaux vivants 
des Etats-Unis et «railleurs pour être abat­
tus à Trois-Rivières et exportés, et cette 
demande était appuyée par les sénateurs 
Lacoste, Montplaisir et 'Passé ét MM. Cn* 
rignan cl Desaulnicrs, députés aux Commu­
nes. Mgr Laflèchc, évequo do Trois-Ri­
vières le favorisait particulièrement. 
“ Quand à l'influence qu’elle pourrait avoir 
dans la province «le Québec, disait-il un 
jour, je puis vous assurer que la grande 
majorité du peuple désire fortement Ja réa­
lisation de cette entreprise et bénira lo gou­
vernement «pii aidera rétablissement des 
abattoirs ici. D’un autre coté je crois quo 
si le projet n’est pas favorisé, cela causera 
beaucoup de mécontentement.” Un rapport 
d’un comité du conseil privé approuvé par 
le gouverneur général le 4 juin 181)1 indi­
que que le ministre de P Agriculture sou­
mit le 1er juin un rapport nu conseil re­
commandant le projet de l'importation en 
franchise du bétail américain et les régle­
ments qui devraient être établis à ce sujet.

On so rappelle aussi que l'honorable M. 
Abbott se prononça cn faveur du projet au 
Sénat.

Mais cn août suivant MM. Goodorham 
Worts et Walker & fils et d’autres tories 
favoris d’Ontario commencèrent une agita­
tion contre le projet et réussirent à le faire 
tomber, comme on l’a vu plus haut.

La ville de Trois-Rivières sa­
crifiée

POURQUOI LE PROJET DES ABAT­
TOIRS A ETE REJETE

Assemblée législative
- ■ — -. . • 

Huitième parlement.—Première session

(Neuvième séance)

6 mai.
L’Assemblée légistative n a siégé que très 

peu de temps encore hier.
Le comité des ordres permanents a fait 

rapport des pét itions suivantes :
Demande d’incorporation du Crédit Fon­

cier daiis la province de Québec.
Demande d’introduire un acte pour la 

vente des lies de la Madeleine, faite par 
M. Isaac llistrain Collin, deCliûteau-de-la- 
Madclciuc, lïoulognc-sur-Mer, France.

Demande d'érection du village de Cook- 
shire cn ville :

Pour la liquidation de la succession 
Workman ;

Four l’incorporation do la “Union Stock­
yards, Abattoirs and Meat Packing Co.” 
de Montréal ;

Pour la consolidation de la charte de 
T Union Saint-Joseph do Farnliam ;

Pour un acte pour renouveler et amender 
la charte de la compagnie Lachiuc et llo- 
chclago.

La motion de M. Morris relative h l’abo­
lition du Conseil législatif se lit comme 
suit :

“ Que aussitôt que les intérêts do la pro­
vince de Québec le permettront, il est 
expédient que le Conseil législatif soit aboli, 
à la condition cependant que cc soit com­
patible avec les droits et & la dignité de 
l’honorable Chambre.”

M. TURGKON introduit un bill inti­
tulé : “ Acte pour modifier la constitution 
de la province de Québec, en cc qu’elle con­
cerne le Conseil législatif. ”

M. Cartier introduit d’autres bills amen­
dant la loi relative au collège des méde­
cins et chirurgiens de la province de Qué­
bec, et M. Petit un bill intitulé : “ Acte 
pour amender ica articles 2319 et 2320 des 
statuts refondus relatifs aux juges de la 
Cour Supércurc. ”

M. TulUtKUX—Est l’intention du gou­
vernement de soumettre à la chambre à 
cctto session, un projet, de loi concernant 
le renouvellement du contrat pour I entre­
tien «les aliénés avec les propriétaires de 
l’Asile de Bcauport ?

Si oui, le gouvernement a-t-il l'intention 
de se réserver le contrôle médical sur les
aliénés . * | ii'i-fpi, . i ,jj non. ÎM. PhUl.hllhK répond que la
question est. à l’étude.

M. TURGKON—Quelles sont les raisons 
qui ont motivé la destitution du Dr Bro­
chu, comme inspecteur hygiéniste cn vertu 
de l’acte des manufactures ’!

Y a-t-il eu .es plaintes contre lui, 
et si oui, par qui \

Par qui a-t-il été remplacé ?
Quel est ou sera le salaire de son rempla­

çant ?
L’hon. M. PELLETIER répond que cet­

te destitution a été fuite dans un but d’in­
térêt public et d’économie. Le titulaire 
de le ' est maintenant M. le Dr îSam- 
son sans salaire attaché à sa charge.

M. DECMENE.—Qui était, avant le 10 
décembre dernier, le greflier des comités 
de l’Assemblée législative ?

Quel était son salaire ?
Qui est maintenant titulaire do cot em­

ploi ?
Quel est son salaire ?
L’honorable M. PELLETIER.—Le sa­

laire do l’ancien titulaire était de £700, et 
le titulaire actuel n’est nommé quo pour 
la session avec un salaire de $2.00 par jour.

M. DECHENË.—Lo notaire Boutin- 
Bourassa est-il encore à l’emploi du gou­
vernement ? Si non, quelles sont les raisons 
de sa destitution ?

L’honorable M. PELLETIER.—A la 
première question : Non ; à la deuxième : 
Dans un but d’intérêt public ct^d’écono* 
mie.

Sur motion de l’lionorablo M. HALL, la 
Chambro ko forme ensuite en comité «les 
subsides sur les estimés supplémentaires et 
la Chambre s’ajourne à hindi à 3 heures.

PARLEMENT FEDERAL
Septième parlement- Deuxième session

(Jp3c séance)

(De notre correspondant régulier)

Ottawa, G avril.
A la Chambro (les Communes, aujour­

d’hui, on a soumis une pétition monstre cn 
faveur des droits politiques des femmes.

La pétition, qui porte plusieurs milliers 
do signatures recueillies dans tout le Ca­
nada, formait un rouleau do papier volumi­
neux. ,

La Chambre a ensuite repris la discus­
sion annoncée, hier soir, sur le bill du ho­
mard, mais on l’a de nouveau su -pendue 
après avoir apporté quelques amendements 
au bill. .

Avant que la chambro se forme en comi­
té des subsides, M. Edgar a demandé pour 
quelles raisons la loi adoptée il v a deux 
ans, concernant les droits d’autours, n avait 
p.is été mise en exécution.

.Sir JOHN THOMPSON r'pond que 
1*Angleterre n’a pas encore donné sou con­

sentement à cette loi, des négociations se 
poursuivent cn cc moment h ce sujet.

Sir John espère que la question sera ré­
glée sous peu.

M. DAVIES dit qu’il vient d’npnrendro 
que le lieutenant-gouverneur de rllo du 
Prince-Edouard refuse do «actionner le 
bill que vient d’adopter la Législature de 
h lie abolissant le Conseil législatif; il cite 
l’oninion de sir John Macdonald, disant 
qu'un lieutenant-gouverneur ne peut pas 
refuser de recevoir l’avis do scs ministres, 
à moins que cet avis porte sur des ques­
tions venant en conflit avec les intérêts 
impériaux.

Sir JOHN THOMPSON dit qu’il n’a 
pas encore reçu d’avis du refus du lieute­
nant-gouverneur, auquel le gouvernement 
n’a donné aucune instruction spéciale lors­
qu’il a été nommé.

M. LAURIER dit que si les faits sont 
tels que rapportés dans le télégramme do 
M. Davies, c’est une question très grave.

On vote ensuite des subsides.
L'honorable M HAGGART annonce 

que des changements ont été faits aux plans 
du canal San 11 Ste-Marie et que le coût 
estimé d’abord à trois millions sera main­
tenant do quatre millions. Par ces change­
ments la hauteur moyenne, sur les bords
sera «le 21 pieds ; lorsque l’eau sera basse,

eds, li
par te congi

elle sera de 20J pieds, la mémo chose quo 
celui voté par le congrès américain.

Los autres travaux en rapport avec le 
canal à Port Arthur et creusage do la ri­
vière coûteront un autre million et quart ; 
les écluses seront rétrécies de UK) à t»U pieds 
et portées à IKK) pieds de longueur.

A dix heures et quart la chambre s’a­
journe.

CONSEIL DE VILLE
L’augmentation do la taxa 

sur la propriété
REFRISE DU DÉBAT 

UNE SÉANCE ANIMÉE
La proposition d'augmentation 

rejeté par 17 contre 12
Séance <lc rendrait le (J mai.

La séance au conseil de ville hier soir a 
été très importante.

L'ordre du jour, très chargé, contenait 
pas moins de dix-huit questions à décider, 
dont les principales sont l'augmentation de 
la taxe sur la propriété et l’éclairage de la 
ville à la lumière électrique.

Son Honneur le maire Frémont présidait 
la séance.

Etaient présents : MM. les échevius et 
conseillers Paul, Gi illin, Parent, Hearn, 
Duchaîne, Gagnon, Dussault, Thibaudeaii, 
Bus ières, Johnston, Leonard, Walsh, De­
lisle, Moi: an, Boisvert, Foley, Anger , 
Kobituille, Fiset, Tessier, Pou bot, Kirou.ic, 
Vincent, Paquet, Chambers, Gignac, Dé­
chêne, Rancour, Bélamh

Après avoir expédié les affaires de rou­
tine, on passe à l'ordre du jour.

La seconde lecture du règlement impo­
sant une augmentation de J de 1 pour cent 
de la taxe sur la propriété est proposée, et 
donne lieu à une longue discussion qui est 
en partie la répétition de ce qui s’est passé 
à la séance précédente.

On sc rappelle «pie le vote de vendredi 
de la semaine dernière sur la motion de 
l'honorable M. Hearn contre l’augmenta­
tion de cette taxe s’est tiouvé nul, minuit 
ayant sonné pendant qu'on dépouillait lu 
scrutin.

Son Honneur le maire dit que ce vote a 
donné 13 pour la motion ot 15 contre. Il 
déclare cn conséquence la motion pci duc.

M. J learn protcslo et demande qu’elle 
soit considérée de nouveau. M. lYchcvin 
Gagnon et M. le conseiller Paquet lap 
puient. Ce dernier dit. qu’il a voté contre 
la motion par méprise à la dernière séance 
et veut se reprendre.

On vote, et la majorité, 10 contre 10, se 
prononce en faveur d’une nouvelle discus­
sion de la motion.

L’honorable John Hearn fait un long dis­
cours pour prouver qu'on a tort d’augmen­
ter la taxe sur la propriété, bien que la 
ville n’ait pas les revenus suffisants, tant 
s’en faut, pour subvenir aux allocations né­
cessaires.

Mais comment va-t-on rencontrer les 
832,000 de déficit ? lui répond M. l’échovin 
Rohilaillc. M. l'échcvin Ueam n’indique 
pas le moyen, lui qui est au fait des n flaires 
municipales mieux que tout autre, puis­
qu’il y siège depuis plus de vingt cinq ans.

MM. Fiset, Th 1 bandeau, Boisvert, Leo­
nard, Walsh, Kirouac, Parent et Gagnon 
prennent part à la discussion.

M. le conseiller Chambers propose qu’on 
établisse une échelle de la taxe person­
nelle, afin que celui qui ne peut paver 
Ç2.00 n’en paie qu’une et que celui qui peut 
payer 810.00 les paie.

Le moment psychologique est arrivé. La 
taxe sera-t-elle augmentée ? le sera-t-elle 
pas ? On passe au vote sur la motion 1 learn 
Tout le monde fait silence.

Pour la motion.—Les échevius ot con­
seillers Hearn, (ingnon, Grit An, Paul, Pou- 
liot, Pàquct, Duchaîne, Rancour, Dussault, 
Dcchêîic, Gignac, Walsh, Leonard, Bois­
vert, Foloy, Angers, Chambers. —17.

Cont rc. — Les échevius et conseillers Pa­
rent, Béland, Moisan, Delisle, T hibaudeaii, 
Bussières, Kobitaillc, Vincent, Fiset, Ki­
rouac, 'IVssicr, Johnston.—12.

La motion est gagnée.
On prend ensuite lo vote sur l’augmenta­

tion de la taxe qui est rejetée.
La taxe sur la propriété reste la même 

pour cette année : de 1 jsjur cent.
On passe alors aux autres ordres du 

jour, dont nous avons déjà donnée la liste 
dans un numéro précédent.

La discussion sur la question de l’éclai­
rage à la lumière électrique est rerniso à 
plus tard.

Cette discussion loulera sur le rapport 
«lu comité des chemins, qui, à sa séance 
d’hier après-midi, a décidé do recoin man­
lier au Conseil de s’en tenir à l’ancienne 
compagnie.

Celle des allocations aura lieu vendredi 
prochain.

7,ISS CANADIENS-FRANÇAIS 
DANS L’OUEST

JUGEMENTS EN COUR SUPE­
RIEURE

C Mai, 18Ô2. .
Par Son Honneur lo juge Chauveau :
La Banque du Peuple vs Bryant et al.— 

Exception déclaratoire do Bryant, Powis 
et Bryant, renvoyée avec dépens.

Même cause.— Except ion à la forme do 
Bryant et al, renvoyée mus Irais.

Mèmè cause.— Exception à la forme do 
Bryant U al, pour brci amendé, icnvoyéo 
bans frais.

Joseph vs Martin et Talbot, opposant-.— 
Motion pour nommer un commissaire en­
quêteur, accordée quand aux témoins de 
1 opposant.

Jalbcrt n Carbray.—Motion pour reje­
ter la commission rogatoire, renvoyée sans 
frais.

Même cause.—Motion pour ouvrir com­
mission rogatoire rejetée.

Carbray es Jnlbcrt.—Motion pour ouvrir 
commission rogatoire ic^o te.

Même cause.—Motion (tour rejeter coin 
mission rogatoire renvoyée >au « frais.

Falurdenu es Gignac, et Plumondon, 
tiers-saisi.—Rcqtutc du tiers-saisi pour 
permission de faire une nouvelle déclara­
tion mise hors du délibéré.

Dclillo va Simard et al.—Jugement 
contre les défendeurs solidairement pour 
82,23*2, intérêts et dépens distraits.

Bunmhé vs Dcbroclicrn.—Jugement hy­
pothécairement.

Morissette es Cardinal it al.—Jugements 
contre les Défendeurs solidairement pour 
8257.50, intérêt» H dépens distraits.

Cinq-Mars r.s Séminaire do Québec.— 
Motion pour rejeter partie du plaidoyer 
renvoyée.

In rc Xoilbon et Nesbitt, curateur.—Ju­
gement déclarant que le cédant insolvable 
a droit à remise des effets mentionnés en s.», 
requête poui possession—Réponse en droit 
du curateur renvoyée avec dépens.

Bertrand es Godin.—.N otion que lo de­
mandeur produise documents ik.cordée etc., 
avec dépens en faveur du défendeur.

Flood es Forsyth.—Motion pour particu­
larités accordée (tnfrd 15 jours) avec dé­
pens.

Courohuino vs Gilbert.—Motion pour 
péremption accordée—instance péiimé» — 
Action renvoyée avec dépens, sauf a so 
pourvoir.

Guumond vs St-Jcan, et Boisseau oppo­
sant.—J ugement conformément aux conclu­
sions de 1 opposition.

Mcm : cause.—Ordonné que fi fa Boit 
renvoyé au shérif.

A la mémoire tic Alilor Noel, M.D., 
anrion élevo tic l’Uiiivcis ld 

lu’, al, décédé à Menton, 
(Franco)

• i mi m

“ .fou ir om leux, impendent ou «-atfe.
‘•'loi qui, o • ieux en ciuux, criant comme

mu u ugo.
" .Su s l'instinct d im plaisir où l'appel d'un

(bosom.
'* Voyageur où va^-tu m loin 

" N’est co donc pas ici le but. do ton voyage / ”
V. IL

Quand il quitta sa patrie pour un pay* 
lointain, il était beau, grand, brillant do 
force et de santé ; il allait, le pied léger, 
lo front liant, le cœur plein d'espérance et. 
de vie. Il est revenu couché daim uno 
tombe ; son œil est. fermé, sou cœur nu Int 
plus. 11 est. pat t i dans le temps et revenu 
dan» l’éternité. Qu'importe In toute suivie ? 
hou voyage esl terminé et c’est i< i le port. 
Mais que reste-t-il de l’ardent jeune homme, 
du joyeux compagnon, de l'ami dévoué 'i 
Un souvenir.

Oui, mais un souvenir ineducable. Sans 
doute, nous savons bien, quo trop souvent, 
hélas ! après quelques jottra d’absence, il 
ne reste plus, des aines les plus charmantes, 
quo lo rêve d’un songe, comme dit le poète ; 
cependant, il y a dans les profondeurs du 
cAMir de l’homme quelque elio.se sur quoi le 
temps n’a point de prise ; il y a quelque 
chose d inoubliable à jamais. Pouvons- 
nous oublier !»•« pures amitiés de notre en­
fance-, les belles et les saintes intimités do 
notre jeunesse ? Non, non, les jours, les 
mois, les année» passeront sans que ccs 
souvenirs pâlissent dans notro mémoire ; 
car pour nous ils sont immortels, ils sont 
indestructibles à jamais.

Ami, «’ors en paix ton dernier sommeil : 
Ionique l’ange du Seigneur sonnera le gr.«nd 
réveil, nous serons à tes côtés. Mais avant 
de nous coucher dans la tombe, nous avons 
5 continuer lu bataille humaine ; nous 
avons encore à parler d’espérance et d’ave­
nir. Nous parlerons aussi du passé pour 
redire ton nom, et te montrer (pie nous ne 
sommes pas des ingrats.

Là-bas, sur la terre étrangère, tu a» res­
senti toute la vérité de ces paroles du 
grand homme :
** Aux jours do combat, et pour croire en *oi-(même,
"fo plus foH a besoin dcquclqii'iin qui l'aime,
*' D'un cœur qui lo soutienne et qui l'aide U •

Imotiiir ;
" Que soufTrir «ans ami, enfin, c'est irop

_ ( oitirrlr. ”
Ainsi, bien que dans les bins d’une mère 

bien aimée, d’un frère chéri, tu n’as pu 
t'empêcher de dire : “ Cc qui me fait le 
plus de peine, c’est de mourir sans presser 
la main à mes amis. ” Merci d’avoir pensé 
à nous, merci.

Nous n’avons pas pu, nous, recueillir son 
dernier soupir, son dernier baiser ; o« pon­
dant nous ne pouvons l’oublier quand il 
s’est souvenu do non». Depuis qu’il a quitté 
le» bords du St-Laurent, nous aussi, nous 
nous sommes souvent -blessés aux pierres du 
chemin ; nom* avons su tour à tour rire et 
pleurer, gémir et chanter ; nous avons ap­
pris à ne pas compter sur le grand nombre 
d’amis, mais sur leur fidélité ; nous avons 
dir, nous aussi, abandonner, le long du 
sentier, des illusions longtemps caressées ; 
nous avons souvent douté du passé ; mais 
nous ne savons pas oublier ; nous noua sou­
venons d’avoir aimé.

Mais rc ne sont pas des larmes qu’il faut 
aux défunts. .Séchez donc vos pleurs, pa­
rents, qui l’avez tant chéri. Unissons-nous, 
tous dans une commune prière, et la terre 
lui sera plus légère, plus léger sera le lin- 
ceuil.

Et toi, lecteur, ne pries-tu pas pour les 
morts 't

F. B.

On trouve dans l’Illinois plusieurs pa­
roisses, entre autres Pnllinan, Mantcno, 
Bourbonnais, Kunkakic, Petitos-lles, l’Era­
ble, Saint-François-Xavier, etc., où la lan­
gue française est presque exclusivement 
parlée.

A Pullman, par exemple, pas moins de 
1,000 ouvriers canadicns-français travail- 
but dans les ateliers oii se construisent ees 
cluira magnifiques (pie tout le monde con­
naît. Même le. chef de l’atelier do finiasago 
et d'ornementation est un Canadien-fran­
çais.

A Bourbonnais,un petit village très pros­
père, on ne peut trouver un seul habitant 
n’.ipp u tenant pas à la ruco canadienne- 
française.

VEUILLEZ ESSAY R E03 THES.
VAN DRY ir. TURCOTTE.

35. rue St-Jcan.

male méritent «les félicitations 
tent
quittent toujours.
tente et le savoir avec lesqt

ions p< 
tels ils

our
nor*
1 Mi-

sen ac-

Après avoir paradé* et s Vire exercé pen­
dant deux heures,ils sont revenus, musique 
cn tète, à leurs quai tiers respectifs.

Nous avoua pu recueillir les noms do 
quciquos-uu* des ofticie» s. (V sont : major 
brève, instruct* ur ; major» Gnou v, (.’boni- 
nard et bavard.

Capitaines, Labourièrc, Dagneau, Pichet- 
to et Lalib-ité.

Lieutenant», Gtroux, Pain t, Fortier,Pal- 
veau, etc.

Lo bataillon sc compose d** quatre coin-

Imgnies ; imw «lu héminaiio et une de 
Ecole normale.
Nos Ici u. italiens à nos jeune» braves.

Les effets de la boisson
Au débarcadère «lo la Travel»e à Lévis, 

mercredi après-midi, un jeune Inmnno a été 
pris soudain d'une violente attaque d’épi- 
lepsit*. Dans sou accès il se mordait â 
pleine» dents les bnui et le» mains, et de­
mandait à grand * èVîs un contfiiu/

On a été forcé du lui attarlmr Ica pieds 
et 1«.*H mains ; il faisait pitié à voir.

Ce mal heureux, qui c.\t. âgé de 25 ans, 
tondu* du haut mal chaque lois qu’il prend 
de la boisson, même cil petite quantité.

VEUILLT-Z ESSAYîf! MS THES.
VANDRY A TURCOTTE.

35, rue St-J can.

Ofllcos du dix» in clic aux égllsca do 
Quebec

B\siuni;i: N -I). m: Qri nr/3 
Messes li.iMC» le d'inanclm a 5 II., G II., 7 

li., Mi.— Gtaiid’messo à B) h. Vêpres à 
7 h.

Kcmsi: m: i.a BassinVir.r.n 
Messes basses le dim niche à G h. 20, 

7 h.
Kuf.isi: St-Rocii

Musses bn.sh.es h* «limatu lie à G, 7, H, 0. — 
Gnind’mcsse à 10 h.—Catéchisme à I h., 
Vêpres a 2 h.

CoNf.m’cATios dk St Boon ** 
Messe ha* mï pour congréganiste» à ON h. 

— Gi.uid'niChBO à 10 h. ; Vêpres ù 2 11. ; 
sermon et salut A 7 h.

CON'GliK.iATION DK I.A 1IaItTK-V|!.LB 
Messes basaca il 5j, G et 7 h.—Sermon et 

uulul à 5 h.
Foi isf.St-J i: \n' Bai tistk 

Mcs«,c*: b.i-i n A .V., 7 et Si». GianiP- 
ini • .i 0\ l> ; Calhécfii me I h. —VOprca 
â 2 h.—Atebit onfiérie à 7 h.

Eci.isi: St-Sauvkkil 
Met:ses b.WiCU lotdimunchc A54, 0i, 7|, 

11 Si. —Grand inr.isc à '.P I».-—Vêpres à 21». 
et arcliieniifrério a 7 lu

Cii u*i:i i.r. N.-P. ni: LoniDKS 
Mcssr Ims ,o h* dimanche à 6 h. pour leû 

jeunes gen» congiégimiMcs et ù 7 II. pour 
la couf'réjNiLion des hommes.•J vJ

YELLESOCIET

GRAND
Fonds de l!iim|ii route

d’uno Roclûli ru frros do Montréal
Doit êtro vendu sn moins da 

30 jouis.
DfS HARMS FAITES AU M6HTANT DE

$40,000
AU NO. I?C, RUE ST-J0SEPH, 

ST-ROCK,
H:\hUlcinont* d'hommes $5.00,Hahilbincuts d'hommes en t weed fin $d.00. 

llahU'cnn-uts d«» premléro «lasso, tricot 
noir 910.(0. i Valour : ( ! 1.00.)

J T dnüeiueiucuts en tweed pour jeunes K^n» 
§2.,V».

lions pinUdons pour hommes §1.50,

ï'îl. Un grand n« orliment dans toutes lo» 
lignes d'h;diil!«*inciils «l'homme», do jeune» 
l>cus «*i «l«* garçon» doit r*o vendre à pareil bon 
marché.

NE MANODER PAS CETTE OCCASION
Cctto vento se terminera po­

sitivement en 30 jours.
RENDEZ-VOUS DE SUITE

GRANDS VE; T.?DE BANQUEROUTE
SÏC». BCtic Sf. Jusopli,

St. Ilocli, QuCbco.
I mal.— ,1m.

IL à ». tisigBBon
siireej-cur i de l'ancienne Mai -on Gagnon ir 
Roenottc, ollni'Mil pettdaid «.rit*, mitiahiedes 
avaitlages «xccpiiontielH dans toutes le-ligues.
Spécialité pour Dame»,

iülofieo A Robon et il Manteaux,
Soies noir et. couleur.

Garnit arcs pour apparolllor,
Etc., Etc.

Hoilisto et Taiüour (la Première
Classe

CO OPE GARANTIE.
---- 03C3CZÎ225----

IL & 0.
183, rue 8t-Joseph,

(VIS-A-VIS L’EGLISE ST-ROCII)

QUEBEC.
Une visite fit uollinti c.

C0 avril.-d mois •

ECHOS DU JOUE
Exercices militaires

Depuis quelques années le» citoyens de 
Québec voient avec plaisir les élèves du 
Séminaire et de l’Ecofo normale parader d 
temps à autre, cn bataillon, par la ville. •* 

Ce» exercices militaires ont de grands 
p vantages pour ceux qui les pratiquent et 
les élèves (lu séminaire et de l’école

Jeudi après-midi ils ont paradé cn batail­
lon dans les i nos et sont allés en su i to au 
drill ehfd où il» ont exécuté avec line ha­
bileté digne do vieux militaires les com­
mandements de leurs officiers.

Le “ Physical 1 Drill,” l’oxcrcicc du sabre 
et l’exercice du fusil ont surtout été re­
marqués.

- AU NOUVEAU -

KagiiHii de vaisselle
— -r OOO -r —

111, rue St-Joseph
(Vis-à-vis L. MORENCY & Frèro)

Noirs INVITONS les dames et le public on 
général de venir voir notre assortiment 

du printemps.
TiTO UH AVONS ou mains un '-took oouddé- 

nihln de première«la>v,fi de ; prix extra* 
moment bas.
JTOUS liKMAXHON'S donc Monte pcrKonno 

«pii aura besoin de quelque eho-o dans 
notre ligne, de nous honorer de leur patio- 
nugo.

Voici quelques ligues dont nous faisons uno 
spécialité :

SETS A DINER et ù. DEJEUNER (com­
biné») complet» : $0,20, 72K), li.'ci Jusqu i : : i,00.

SETS A THE, $‘.'.75, :).(/), 3.50, JiiHrpi’ù. 
Ç12.W.

SETS DE CHAMCRE, ligne complète, 
depuis .*ÿl..v>.« i.oo.

LAMPES SUSPENDUES, do $2.00 A $10.00. 
LAMPES, LUSTRES, L -, 3 et I branches. 

dopuiH Ç9.W h $25.00.
Nous accorderons un escompte aux coru- 

muuautés religieuse^, inaiKOtis de pciirtioi. ot 
liétellcrlcs.

Une vinito est respectueusement solli­
citée avant de faire vos achats ailleurs, 
et vous y trouverez votre avantage.

it<r M'OUBLIEZ PAS L'ADRESSE:

S14, RUE ST-J0SEPM
T. L. NADEAU & CIE

avril—1 m._________________________

DES EMOTIONS -&>■■ ■■■■

- IPOTTR -
------x- BEAUCOUP D£ MOSiDS
Qui no connaît pas nujourd'liu! la maison
C.ENTREUX & LACHAHCE

«ur la rue Si )* an f Ce» tnc--icur-< viennent 
d’acheter a l'encan qui s’eut fait la semaino 
dernière h St-Bocli. la plus grande partie du 
Ktock qui «’y est vendu.

Or, ccs mes-icun* ne po sédant pas un éta- 
bllKscincnt d us-.cz grande diuiemdon pour y 
loger cette iimrchamTisc, avao grand assor­
timent qu'ils posMédaient déj/u, ouM ésolu do 
faire bénéfcîcr leur» ami» vl le public cn gé­
néral du t>on marché dont ils ont clé gratifie*-:.

Celte vente cd. commencé : d'aujourd'hui ti 
une réduction, mais u une réduction qui éton­
nera certainement le • plus Incréduh . I lonnor 
ici uno description ders inurchaud' • qui so- 
rout hOcrillécH nous parait clioio imr . d'au­
tant pin» quo lo public salt quo lorsque MM. 
Généreux x Dichance fout annoncer une 
vente ù réduction, que lo uébeteurs qui»c 
donnent lo trouble do visiter leur inagu Ju .Ven 
retournent toujours »-atisfait*(.S'il' N’oubliez pas la ma mon

€J( nereux & hiiriiani e
(Bloc HETHRINGTON.)

35a, Rue ST «J
___2d avril—lan___________________  _  

UN CLOS DE 25 ARPENTS A LOUER
L'HOTEL DIEU DE QUEBEC.

Un clos do 25 arpent» â louer, h St-Sauveur 
do Quebec, pouvant pacager une vingt une do 
vaches. Condition» faciles. Avb aux laitier-. 

S'adresser à .
LTlOTKDDIEU DE QUEBEC,
LABUÊQCL à: BELA NG K IL 

6 mai—i5j« Notaires.

Premiere communion
HONORS ROY

PHOTOGRAPHE
115, RUE SAINT-JOSEPH,

St Koch, Québec
it îf Tics cnfautH nul feront leur première 

communion auront, droit u
12portraits, carte do visite, pour 75 ot»
12 cabinet*,,pour..............................$1.50

•1 portrait» sur zinc, pour......... 25

PORTE VOIS» Cil Z MURIKC/& FRIRE

//' jÇJ

L- s rvico Dos trains pour l’dtd 
coinmonoera lo 13 j iu

I'Niaur. VOIE FERRÉE DONNANT
' a«.c*»/* aux inagnlliqUc-, stations d'élé au 

Nord do Qoélu a irav* r« les Laurent ides :
LE5i ADIRONDACILSDU CANADA

Wagons III.-. et n iton ".Monarch.” .MagiiiMquo 
pay uigo. II«mu climat.

I / I I til cl lloleu'val, l/ic HI.-.lean, réccmmnnf) 
agrandi, a «Di logeoU'iil. de premicro cliumo 
p(,ur :io,i vLiteius , t c-i tou» tamcmuadmlols- 
irai Ion que I liOiol "l-land IIoiiho” nouvello- 
iiu'iil con «iruil a la ( Jmnde Décharge du J.uo 
: i ,b .m, au «• ;,i ; ,• ni'*me <i*. |.« i .do la 
pj' chp n la "< hiananlctio." < 'onummlcnl Ion tons 
les joli r» colic le «deux hotels par balcon a va­
peur. La réserve de pOehe du l^.r. 3t*.Icnn, ctl 
ses U Unie.«lie-, c.nt «l'a**.cè» gratis pour le* |hui- 
HioniiairiMilui'O hotels. Li "Island House" a 
du lugcineiit pour lui visiteur», lis cottage» 
«les I aiii«:»ili»h»H. la*» l*Mouurd,puur.V) v ml Leur» 
« i le "Iwike View J tou e". Lie .St Jo.cpti, pour 
I2ti vitliour»,

Durant h -« mois de juillet cl aoét, un traira 
Ext m p,uiii ad<r(^iiélM:e tous les jour» u LtO p. 
m. puni Ixxelle de.* Sauvages, ci h; niantl «b 
Haineili à l« oléine lie un: pour b» Lie Sl-.losoph. 
Au retour I«.m voyageurs peuvent arriver a 
1.20 o«u« U.2*) p. m.

TRAINS DE LA BANLIEUE
Po« billets do saison Horont émis aux prix 

réduit*» r iltvaiiU ;
Entre Québec 

ET

Un
mois

( i,.» • i<-«bonit'. et ! 
L'Iiai limbourg . 
Ouest ;

horiif*: des Hau-i
vng( . ............. .

Valeur! ier............
St-i «uhricl............
Lie SL Joseph —
Bourgl/iuis ... | 
SL-l(u>moud ... f
BiviAre h Pierre..

Deux Trois' Blllnül 
I do 20

mois mois parcours 
i simple»

? :t <x> i 5 50 $ 7;VI 32 00

1 f/i; Mé 00 î) (D 2 (0
G Y/)| 10 00 12 <<) 00
G 50| 11 un tt 00 * (il
7 i>i)i

i Vi (Kl IG (Kl G OU

8
wl

15 </> 20 (/•> 8 OO

0

f/)l

lrt 00 ooé• é» (f) 12 00

Les porteurs de ce : blllcta ont le privilège 
de faire trail porter gratuitement leur» appro- 
vi ionuciiK'iil pour lu consommation journa­
lière ainsi que leurs meubles.

« >n trouve r.t d* résidence» d*: campagne dé­
sirable •; sur ta nouvolloligne kCharlesbourgct» 
U l/irclle.

Drix réduite cn faveur do» HporUnicn au 
nombre «le cinq ou plus.

IL M. STOCKING,
22, rue St-Loui».

Agent do billets pour la ville 
ALEX. HARDY. J. G. SCOTT.

Agent gén. Fret (c Pas». fc’cc. Sc gérant.
Qiiéboé, IG avril 1892.

AupuWic amateur (la 
tomei marclia.idiaes

Hautes Nouveautés
DïPAaTE^'ZNT DES DAMSS

Assortiment complot do nou­
veautés du printemps

Soir gro- grain, noir, couleur.
Satin noir, couleur. diM'ércuto» nuance», 

KtolTe- /« robon, couleurs assorties,
COSTUMES POUR DAMES

Gants kid, cadicmirr, soie. noir, couleur.
Collets, U*:bus, point, sole, etc.

SPÉCIALITi: AU DEPARTEMENT DES
HOMMES

I.r« meilleure» marchandises venant des ma* 
nufacinrus Euiopéenncs. ,

Dm |>», Tweeds, Serges, Chapeaux, Eto très A 
pardessus.
JIARDES DANS I.ES DERNIERS OüOT

Portcnmntcaiix, Valises. Paraplnio». ,
ChemLe*», Cols, Cravate», etc., etc.
Un tailleur est attaché a TctablLiso- 

xncut
HABILLEMENT SOUS ORDRE. \

COUPE GARANTIE ‘
UNE VISITE EST SOLLICITÉE

BUM MH & CIE
21, R ie Mr J-Dam Bissa-Villa ;

28mar»—Cm» QUEBE

ON- DEMANDE do suite 500 hommes pour 
travailler ti un chemin do fer.—Un pMissIcr.— 
Quatrechautr«)urs.— lluit matelots.—I)cs gar­
çons pour faire le» eoinniisèlons.—De» bon» 
fermier».—Un bon cuisinier pour un club.—59 
servantes générale»*.—W, rue du Font, St-Ruclw

Quebec, l» mut-

A2D

4

99



L’ELEClEtTR

Un mot d’Agriculture
Bmrrc vt bcntf.—Lcr cultivateurs en 

général 110 savent pas quo la nourriture 
oui sert à f; ire une livre do viande ferait 
aussi une livre de beurre. Au prix où 
en est ; ujourd’hui la viande de bœuf, le 
cultivateur retire environ 5 conta par 
livre, pendant qu’une livre de beurre 
vaut de 15 n 1S cents. Il paierait donc 
plus do faire du beurre quo d'élever 
pour la viande, à moins qu’on ne tue les 
animaux jeunes—.* deux ou trois ans
seulement.— #

** *
JJ eau dans le l*eurre, —Quand on fait 

du beurre, si l’on veut qu’il soit bon et 
qu’il se conserve bien, il faut autant que 
possible en ôter l’eau. En Angleterre, 
la loi 11e permet ]>as qu’il y ait plus de 
10 par cent d'eau dans le beurre. Der­
nièrement un homme y a été arrêté et 
condamné à 85, parce qu’à l'examen de 
son beurre on a trouvé qu’il contenait 
L*0 par cent d’eau.

♦* *
rent»* de non.—11 serait à l’avantage 

des cultivateurs qu’il y eut une loi dé­
fendant la vente des veaux au-dessous de 1 
trois mois ; cela les engagerait a no se 
servir que de taureaux de bonnes races. 
O’cst l'usage de taureaux de peu de va­
leur qui eat la cause de l’aboudauco des 
jjetius veaux sur le marché, vu que les 
veaux, pour la plupart, no sauraient 
avoir aucune valeur appréciable pour la

MARITIMES
Date Steamers Arrives à De

Ü mai.—City of Chi- ^ ^
cago Qnccdstown New-York

“ IVielan New-York Hamburg

Tableau des Marées
Jours

Lundi
Mardi
Mercredi
.Jeudi
Vendredi
Samedi
Dimanche

Date
Mai « 

»>
3

4
5
6 r+ i
s

Matin 
h. m. 
10.00 
10.59 

(UH) 
O.oÜ
2.03 
3.21 
4.19

X. I».—Le courant continue h 
quarante-cinq minutes après la 
haute.

Soir 
h. m
10.31
11.31 

0.01 
1.19
2.44 
3.51
4.44

monter
maréo

production
bceuf.

future de La viande d»

*

Soins des jiw.ici'ï en été.—Des chaleurs 
de l’été feront bientôt brûler le fumier 
et en détruiront la valeur, si on le laisse 
en t*etit6 tas à la porto des étables ou 
sous les dégouttions du toit. Quand les 
semailles du printemps sont faites, on 
doit prendre le temps nécessaire pour 
ramasser tout ce qu’il y a dans la cour 
des étables, nettoyer les souilles aux 
porcs, les hangars, les poulaillers et 
mêler toutes ces déjections et ces fumiers 
ensemble. E:i les mélangeant, jetez-y 
un minot ou deux de plâtre moulu. Ce 
plâtre fera }>ourrir tous ces fumiers et 
gardera dans le tas toutes les particules 
d’engrais qui ont beaucoup do valeur 
qu'il ne faut pas perdre et les empêchera 
de se perdre à l’air. Quand ce fumier 
sera en tas, couvrcz-le d’une couche de 
six pouces d’épaisseur de terre de savane 

u de levées do fosses. Cette terre em­
pêchera le fumier de sécher et * en aug­
mentera La valeur. C'est La manière 
allemande, et elle est bonne.

Quelque soit le fumier que vous fas­
siez durant l'été, vous devez en faire des 
composts à La fin de chaque sen. Une. 
Cela ne vous prendra que quelqr.es 
heures et vous sauverez [*ar ce moyen 
une bonne quantité d’engrais au cours 
de la saison. Le fumier, surtout celui 
des chevaux, si on le Laisse chauffer et 
blanchir, ne vaut pas plus que de la 
paille.

Les écuries doivent être nettoyées et 
balayées tous les matins «avec un balai de 
branches. Si on laisse ramasser du fu­
mier sous les pieds des chevaux, cela 
leur donne des crevasses, leur attendrit 
les pieds et, avec le temps, les chevaux 
deviennent boiteux pour toujours.

J. E. P.

KOUVHLLS tëODE POUR LES
LA.ri-S

On va renoncer aussi—mais parlons- 
en—aux robes « traîne, que le high life 
avait adoptées et qui avaient été copiées 
avec empressement par la coquetterie bour­
geoise. Il parait que la médecine s’en est 
mêlée et qu'avec le concours simukané de 
la statistique et de l'hygiène, elle a démon­
tré que les robes à traîne invitaient perpé­
tuellement à la valse les germes microbiens. 
Chaque promeneuse était ain-Ybiie propa­
gatrice d’épidémies. Ils deviennent vrai­
ment encombrants, les microbe Lit res, et, 
en attendant nu'ils prolongent notre exis­
tence, ils la boule verse ut d’une étrange 
façon. Il serait facile de leur répondre par 
la simple éloquence du chiffre et de leur 
montrer quq, depuis les ro'ocs â traîne, les 
ravages épidémiques ont plutôt décru 
qu’augmenté.

Mais à quoi bon ? Une antre raison, plus 
sérieuse celle-là, pousse à l'abolition de la 
mode proscrite. La traîne avait imposé la 
nécessité d’une seconde jupe de «oie adhé­
rente à la première. C’était, j ar consé­
quent, deux robes que le mari avait «àpayer 
au lieu d‘ 
satisfait.

roues que
au lieu d’une, et il ne s’en montrait pas 

J’avoue que je les regretterai tout do•i awyu-; (jut ju iuL'ri;ucT*u iAJXku uu
même, ces condamnées. Elles n’avaient pas 
le sens commun. Il est évident que ce sup­
plément de falbalas entravait la marche et 
créait une gène de tous les instants. Mais 
il avait fait naître on art nouveau, l’art du 
retroussage que la Parisienne avait raffiné 
de cent manières. Lien de plus simple en 
apparence et de plus uniforme que ce geste 
unique, et pourtant, jiour le dilettante,que 
de nuances, que de variantes !

Avec la femme de goût, il savait être 
-*c nunent révélateur, tout en gardant 
un i ici té hypocrite. Il complétait d’on-
dîil . es silhouettes qui, comme la Sarah 
v-u • te, s'en allaient avecuu balancement 
rythmique.

Avec la robe courte, au contraire, la 
femme va recommencer à trotter banale­
ment, comme un connniririonnuire qui porte 
une lettre pressée. Les deux mains, qui 
n'auront plus rien û faire, pendront le long 
du corps, disgracieuses et inertes. La ligne 
droite reparaîtra avec ses monotonies anti- 
ail utiquea.

Hygiénique et pratique tant quo vous 
voudrez, mais déplorable quand mémo !

VARIETES
Un «»t_c remède contre l’odeur fétide 

à sueur des pieds, c'est de se tremper 
^5 pied* dans l'eau chaude, de les gratter 
Jiaque soir jusqu'à ce que la partie blun* 
lhe pulvérulente soit enlevée, d'entretenir 
ensuite le bon état do la niante do:', pieds 
en y faisant chaque matin des ablutions 
d’eau froide sans savon, ablutions suivies 
d'une friction vigoureuse avec un essuie- 
mains rude.

• »
9

J'otir vous débarrasser (le l’odeur do U 
peinture, mette/, une poignée de foin dans 
un seau plein d’eau que vous laisserez sé­
journer dans Ja chambre nouvellement 
peinte.

Vlnalgro
Si vous voulez at'oir un bon vinaigre pur 

et pas dofiunacea Je, vinaigre de bofcdeau 25 
et*, legation, vinaigre de malt très fort35cts« 
le gallon, allez .odieter chez les Fabricants, 

J. K. BRETON A CI K.,
No 217, 21“ »»*• .St Paul.

Agents dei/j4,udé*.
20 avril—ts J w.

SERVICE DES SIGNAUX
Québec, ü mai 1892.

Kivièrc-du-Lotip.— Clair; vent ouest-. 
Le batiment Polynesian à l’aucro à File 
Blanche.

Pointc-au-Père.—Nuageux ; vent ouest. 
Descendant, à midi,le steamer Véartcick.

Matane.—Clair ; veut ouest. Le brick 
Xorroiici c>t ici.

Fame-Point.—Clair ; fort vent du X.-E. 
Montant, A 11 h. a. m., le steamer JSvdc ; à 
midi, le steamer JSermidn.

Pointe- des- Monts.—Fort vent nord. 
Montant, à 1 h. 30 p. m., le steamer 
Sjïhinx.

Pointc-aux-Esquimaux.—Clair, fort vent 
nord.

Magpie River.—Le steamer Otlcr à l’an­
cre.

lies de la Madeleine.— Pluvieux ; fort 
vent X.-K.

Anticosti.—Bourrasques. Montant, vis- 
à-vis de Heath Pointe, à 7 h. a. m., une 
barque.

Cap Ray.—Clair ; fort vent nord-est. 
Montant, une barque ; à 1 h. p.m-, le stea­
mer Oerona,

Temp rature hier à Québec.—7 h. n. m., 
45 - ; à midi, 5b ° ; à G h. p. m., 49 c .— 
Ciel clair et beau.

Le Xumidian, de la ligne Allan, capi­
taine A. Macnicol. est la prochain steamer 
attendu dans notre port de Liverpool avec 
passagers et cargaison générale.

—Le Xieirfoundland, capitaine Borlov.*, 
de Sydney, avec un chargement de char­
bon.arrive dans notre poil la nuit dernière, 
cat au quai de la compagnie.

—Le Sarmatian, capitaine J. M. John- 
so?f. est passé devant la ville à S heures 
hier soir en route pour Glasgow.

— Le steamer côtier Beaver, capitaine J. 
B. M isson, de Port Daniel et autres ports, 
avec passagers et cargaison générale, est 
arrivé dans notre port hier maii’i, et, après 
avoir débarqué les marchandises destinées 
à Québec, a continué pour Montréal.

—Le steamer Jfonkscoton, 1892 tonn., 
a été nolisé pour charbor. à raison de $1.00 
la tonne de Philadelphie à Montréal.

—Les remorqueurs- Leaver et Florence 
sont partis ]wur J.e bas du fleuve pour at­
tendre l’arrivée dos vaisseaux d’outro-mer. 
11 y a maintenant six remorqueurs en Los : 
Duitniit", Conqueror, Le lx, lldiq, Beaver 
et Florence*

—Le steamer Edimbourg, «le Sydney, est 
passé devant Québec hier en route pour 
Montréal

— Le remorqueur Belief c'st parti pour 
le bas du fleuve hier après-midi pour re­
morquer à Québec le bâtiment Polynesian, 
capt. Williams, de Rio de Janeiro.

En destination de Quebec
Chrysolite. Hauvig, Greenock, 2 mai. 
Halden, Dahl, Ghent, ‘2 mai.

En destination de Montreal
Geo T. II y, Bartaby, Iloilo, 18 mars. 1 
Waodrahn. (s;, Povarth, Hambourg, 30 
avril.

En de taxation du Canada
llpoter,----- , Anvers, 2 uni.

Arrivés dans le port de Québec
G mai.—SS Beaver, Masson, Port Daniel, 

etc, A. Fraser te Cie,passagers et car­
gaison générale.

— K tinbourgh, McKic, Sydney, pour 
.Montréal, charbon.

— Newfoundland, Barlow, Sydney, Al­
lans, Rae k Cie, charlxm.

Yoici nn incident écrit en «avril 1890, 
apr*\i la dernière visite de la Grippe au sud 
du M iss ias i pi. “ Je suis nn de ces cultiva­
teurs qui sont obligés de bc lever de bonne 
heure et de travailler tard. Au commence­
ment de l’hiver dernier, j’étais en route 
pour Yickhurg, Miss., où je fus transi par 
un orage. Je revins à l*a maison et quelque 
temps après j’avais uno toux sèche et dou­
loureuse. J’empirai chaque jour, tant et 
si bien que je fus obligé de recourir aux re­
mède*. Je consultai le Dr Dixou qui est 
maintenant mort, et il inc dit do me pro­
curer une bouteille de Sirop Allemand de 
Bosch ce.

Durant cc temps mon rlitimc empirait et 
alors La grippe passa dans nos parages et 
je fus atteint dangereusement. Ma condi­
tion m'obligea alora à chercher quelque 
choce pour recouvrir la santé. J’achetai 
deux bouteilles de Birop Allemand. Je com­
mençai à on prendre, et, avant «l'avoir épui- 
fié la seconde bouteille, j’étais entièrement 
gu -ri du rhume dont j’avais souffert si long­
temps, et de la grippe et de toutes «es sui­
tes. Je fus en parfaite santé et je J’ai tou* 
jours été depuis. ” Pfnr.it J. B rials, jr., 
Cayu^<4* comté de limes, Mus.^ (19)

• a««u«U»44 al
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de Québec
REQUISITION

Assemblée des citoyens
JUBILÉ SACERDOTAL DE SON EMI­

NENCE LE CARDINAL 
TASCHEREAU

A SON* HOXXEUR J. FR K MONT. écr. M.P.,
Maire «le Québec.

i j*oiu*3lgnés prient Son Honneur le Maire 
rte Québec do convoquer les citoyens do Qué- 
l»ec en assemblée publique, samedi, lo trento 
cl aval courant, à l'Houl-dc-Ville. à quatre 
neures de 1 après-midi, pouraviser aux moyens 
de célébrer lo ciuquautiémc unuiversairo do 
lordInation do Son Ëmiticnco lo cartlinal 
T asehereau, archevêque de Quebec, au mois 
daoat prochain ;

(Sirné)
Luus R Pelletier, A. B. Roùthlpr,
I-, 1 lubaudeau, Th. Chaso Casgrain,
Smion Inters, Félix Carbray,
Joseph Shchyn, V. ChAtcauvort,
Gédéon Ouimet, K. J. Flynn,
Louis Bilodeau, Ol. Uobiluille, M. D.,
John Sharpies J. D. Brousse.!u,
Edmond Giroux, Jno. Boche.
Jus K. Boileau, J. K. C. Pelletier,
Ernest Gagnon, C. La brique,
P. Garucan, Jules Tessier,
O. F. Campeau. * P. E. Emile Bélanger. 
T. O. Tes* signant;

Pour me rendre au désir exprimé dans la 
requête ci-lmut. je convoque par les présentes 
Je* citoyens de Québec en assemblée publique, 
à l’ilôtcl-dc-Ville, samedi, lo trento d’avril 
courant, a quatre heures de laprés-rnldi. pour 
aviser aux moyens de célébrer, en «août pro­
chain, le cinquantième anniversaire de l'ordi­
nation de .'Son Eminence le cardinal Tasche­
reau, archevêque do Québec. .

(Signé) J. FREMONT.
Maire de Québec.

nôtcl-dc-Villc, Québec, 28 avril 1892.

L’assemblée ci-haut annoncée a en lion sa­
medi. le 30 avril 1892. mais a été ajournée à 
samedi prochain, le SEPT do MAI courant, a 
1’Hôtel-de-Ville, dans la salle du Conseil, â i 
heures \x. m. .

J. FREMONT.
Maire.

Par ordre,
I III- J. J. U. CHOLTNARD,

Grctller de la Cité. 
Ilôtcl-dc-Villc, 2 mai 1SU2.

—1 scm.

Propriété à vendra
T.r *0']'-f^né ofTrc en vonto A St-TTenrl do 

I>vf-. uno magnifique tone «lo :t arpontx sur 
Z(#nrpcmx avec rnai-on a donxétngCHor» pierro 
de rang ot en brique In tout bien fini on «lo- 
dai et rq dehors» gmngo do cent pledn, han­
gar. 4‘tr., le tou* en lion «ir«lr«*. bien clht h la 
cheville de fer, l’eau dan* tou le* !«•»« L'tti--e«. 
pin illation d>rublcrt et verger A proximité du 
içgli^eet «lu Queliec-CNuitral. le tour ayant 
contenu deL de 5l.uuo.Prix modère. (louriiUoiH 
faciles, quelques cent-» piaiticH c«^inpUiul uf- 
fn ont.
Aujjhi U vendre ou U louer A St-Annolmo

La magnifique réKideuce de feu rhonora>do 
I>, N. Lnroclicllo avec t»n grainl eniphiooment 
CficlOl cii t ube «l«r fur, l’eu . ilann la maison au 
moyen d'un. ;tquc«luc, chambre «lo bain*, closet 
U l'eau, eu:., lo mut en lion ordre. Hculernonta 
quoïqn«H pledt «lo la nutum «lu Québeo-Ccntial, 
ce qui ferait uno uingnillntio résidence j»o«ir 
Its gem» de la rillo qui veulent pauxer l’élu on 
villégiaturé. ComiiLions Lr6s faciles S’.ulros* 
ber au propriétaire.

LS THEODULB BEAUDOIN.
au-Hon .

11 mars—F. J. 3fs. p. b. quo. et hcb. 'Lu4.rl

OfSTTK MAISON DE PUEMIKRE 
cio—«-. No IX, rm» HUvfànnoviévo, 

lîibiQ Cap et o*^'iipéo uiainU-nant parlt. U.Sruivr.ùit.
a’adrewer au

Dr AUGU8TEHAMEU 
oû /» LABKECQUK U BELANGER

i avril—lui 3 p « Notaires.

Lion.

UNE GRANDE VARIETE

CHAPEAUX
- IDE -

Feutre ET DE Paille
Achetés avec un avantage ex- 

traordinaira sur le marché 
de Londres

JELA-rR, —

J.BMterte
Qui visite actuellement les grandes villes

d’Europo
Est maintenant offerte aux 

acheteurs a des prix excep- 
tiounels

.A. TT

So 145, rae St-Joscpli,
Her Un snporbo nasoi*tlmont do Capots 

et Manteaux imperméables ostatteriu 
par lo prochain steamer.

2 mai—l m.

AVIS PUBLIC
T^ES SOUMISSIONS cachetées, portant t\ 

IVndoo les mots ** Soumission pour 
sable ", adressées à l’Ingénieur de la Cité, -e- 
ront re«*ues il ce bureau d'ÛUI a MERCREDI 
le ONZE MAI prochain.p uir fournir, délivrer 
et etendre sur la pierre cassée tout lo sable de 
rivière, net de glaise tt rte matières étran­
gères quelconque, dont la Corporation pourra 
avoir besoin, durant l’année municipale ac­
tuelle. pour le macadam ou grave a faire avec 
la pierre cassée, délivré so us les continu do 
Thiyor dernier.

Un prix sera donné par voyage do 10 minot* 
français do sablo pour les quartiers St- 
Sauveur, St-Valior, St-Koch. Jacques-Cartier, 
St-Bicrre et Champlain, et un prix pour les 
quatre quartiers St-Jeau, ^ Ion tea lin, St-Louis 
et du Palais.

Chaque soumission sera faite sur un blanc 
que l’on se procurera a cet cll'et à ce bureau et 
sera souscrite par deux cautions solvables.

Chaque soumission couvrira le reçu du tré­
sorier de la Cité pour un dépôt de £lo;.<». a 
être retenu jusqu’à signatureducontrat, rends 
aux non-contracteurs, retenu contre le cou- 
tracteur jusqu’à échéance «lu contrat, confis­
que contre qui. le cas échéant, refuserait de 
signer le contrat.

La Corporation ne s’oblige point d’accepter 
la plus basse ni même aucuncde-» soumissions 

Le conti*acteur payera au notaire le coût de 
rédiger le contrat, et en fournira une copie 
cerütlee u lTugénicur de La Cité. .

W. I). BAILLAIRGE. 
Inspecteur de la Cité. 

Québec, 29 avril 1592.______________________

CITE DE QUEBEC
Nouvelles soumissions pour Impressions

Hôtcl-de-Villô, Québec 29 avril 181)2. 
Des nouvelles soumissions cachet éos seront 

reçues d’IIUI A JEUDI, le DOUZIEM EJOUR 
de MAI prochain, a 1 hepresdol’aprés-inidi, 
pour les impressions qui pourront être requlso 
par la corjiorat ion pour une année, depuis le 
1er juin prochain jusqu’au 31 mai 1^)3 suivant 
les devis qu’on peut voir au bureau du sous 
signé.

lx» soumissions devront être endosséoa 
’‘Soumissions jiour Impressions" adressées et 
«léposées au Bureau du GretU u* «le lu Cité oû 
l’on pourra obtenir les renseignements néces­
saires et voir Lv spécification des articles rs- 
quis, tous les jours, depuis 10 hrs a. m. a i hrs 
p. 111.

La Cité ne s’engage pas h accepter la plus 
basse, ni aucune des soumissions.

Lo coût du contrat et de deux copies pour la 
cité sera à lu charge de l’entrepreneur.

II. J. J. B. CHOLTNARD.
G le tiler de la Cité.

Québec 29 avail 1892—lin.____28cm.__________________ ________
CiT£ DE QUEBEC

BUREAU D UGREFFIKR DE LA CITÉ
ilOTKI^ÜK-VlLLF

Soumisssionpourla location 
d’un “ Gril.”

Québec, 1 mal 1892.
VIS PUBLIC « -t par !e présent «lonné, quo 

* «les souini* -»«•:«s «• « .s « t adre-.-» «•-« au
soussigné et déposa dans le Ourctt i da « «1 of- 
Iler de la cité, seront reçus d'hui a mardi le 10e 
jour «le mal courant, h quatro heures p. in., 
r»our la location, pour lu'saisim d’été 1892, «lu 
** tiril ’’ dont se sert la Cité jiour calfeutrer le* 
ponton-, etc.

Lu mise a prix 11c devant pas être moins do
Dans le cas ou lu Cité aurait & fo servir «lu 

dit •’Gril’’ pour réparer des pontons, etc., elle 
en aura Tunage gratuit.

I«cs locataires devront .s’engager n replacer 
le dit “Gril” «laïus la position ou ils l’auront 
pris, sans charged.

Des garanties seront exigées, tant pour lo 
loyer que pour l’exécution «lo lu dilo conven-

— X* —
COMPAGNIE DE NAVIGATION

Richelieu & Ontario
TT-n S’I F.AMER DE CETTE COMPAGNIE 
u ** ).ii«-ota Québec pour Afontn-ul tons 
le jours <cx«'cpté l«- dinmiurhoa/i hotin s p.m, 
arrêtant a BatWau, 'i’iols R Bière* ut Sorcl.

LIGNE DU BAGUENAY
T' fe'»mer Saguenay lnlsBem !«• q»mi Bt- 

Andn'y, û 7 lu 30 u. m.. t«>u« 1«ih mardis «u von- 
dredi pour la lido St-Baid, Éuôuloinents, 
Maln iio, Rivi«*ro «lu J/mp, Tudon^ac, 1/Ai.jo 
B t-Jeun, la Baie lia ! Ifa ! et Chfcontiinf.

JULIEN CHABOT, 
Gérant GéliérnL

L IL M VfCAND,
Ag«:nL

V, avril ______________________________

A VENDRE
T7NE VOITURE DE FAMILLE, en très 

bon ordre, cou vert o et avoo portes faux les 
cot«'\ r-. tciix {«atentés.

.S'iulroüBei* à
M. HARDY,

carrosvlcr, nie Bf.-Gnbricl, 
ou é i I). K MARIER,

~ . No Mi, rue SL-Jean.
Québec, 30 uv.~2 bcp, fd m.

LA DANQUEJUATJONALE
LUNDI, 2c DEUX MAI prochain, et après, 

cette bauqiio pliera a ses actionnaires un 
DIVIDENDE I>Ë TROIS pour cent sur son 
capital pour le semestre ilaissant lo 30 avril 
prochain. -

I>e livre do transport d’action sora fermé 
depuis le 10 au 39 avril prochain inclusive­
ment.

L'assemblée annuelle dos actionnaires aura 
lieu au bureau do la banque. Jiasse-Ville, 
Jeudi, le 19 uml prochain, a 3 heures p. m.

Far ordre «lu bureau de direction.
P. LAFRANCE.

Caissier.
Québec, lo 22 mars 1792.—E. J. -

PROPRIETE DE VALEUR A 
VENDRE A L’ISLET

LA MAGNIFIQUE PROPRIÉTÉ do fou 
l'arpenteur Ballant y no, située au centre du 
village do LT sic t. contenant, d’après le ca­
dastre, une supcrticic de cinq arpents, vingt- 
sept perche* et cent soixante et deux pieds, 
avec inai>on de !Cx2Spiods, plus une extension 
de 20x29pieds (servant jusqu’à dernièrement 
pour bureau «le poste) écuries, hangar, etc., 
etc. Possession du terrain sora donnée tout 
de suite et celle «le la maison au 1er «le juin.

Le soussigné recevra d’ici au 8 mai prochain 
des o tires par écrit pour l’achat du tout en un 
seul lo:.

Les deux tiers du prix d’achat devront po 
payer argent comptant, lu balance restera hy­
pothéquée a six pour cent d’intérêt.

V. W. LARUE, 
Notaire.

2S, ruo Bto-Anuc.
Québec. 23 avril 1S9L 

2 sein

esj
12. J

AUG. MALOUIN, 
AssL-Grolliur du la Cité.

Québec, 5 mai 1392. -

Bureau de FAqueduc
IIOTEL-DE-V ILLE,

Québec, i mal lS'f2.
AVIS PUBLIC est par le? présent «lonné quo 

les revenus de la Fontaine «lu Marché St-Pierro 
n«uir l’annco ll-calc l.-.pjy.t son>ut vcn»liiH a 
l’enchère, jeudi le 12 courant, a 2 heures P. .M. 
u « c but «m

ix.*« conditions «le vente c/ont le- mémesqno 
par le passé. Nulle réduotion ne sera faite pour 
extension, interruption ou aucune raison et 
l’oocupant ’ 1 do faire toute* les répara­
tions rc«|«iUe* penduut l unnco ot suivant ins­
truction de c«j bureau.

Chaque enchérisseur devra dé; uJcr le reçu 
du 'I're*orior «l«j la Cité i>our !«• montant «lo 
$10.OU comme garantie du nonne foi. et les con­
ditions du paiement sont inuilié <10 montant 
argent comptant et dos billets proniixsoircs 
avec sûreté pour la balanou a 3 «j*. «i mol».

J^v foulai m: «lo la R «lu Bt-Ourrf sera forméo à 
partir du la, date du Tailjudicatioii.

Celui a qui la fontaine sera adjugéo payera 
au notaire* lu coûL do ré-ligur lu contrat'ut tu 
fournira uno copie certifiée a h» Corporation.

J. GA LL AG il Elt, 
Ingénieur (le l'Aqueduc.

Québec, 0 mai 1392.

PSRC£PT:0NDE DROITS
A VIS «*-t par le présent donné que M. B. R.

NICHOLSON a été nommé percepteur, 
dans le port do Québec, des droits do la Coa- 
ronnosur les boU pour la province «l’Ontario. 
Le bureau a«ij«»iut «!•• Q»j«-oec cl Ontario a été 
discontinué, et M. Nicholson s’occupera entiè­
rement des a nuiras d'Ontario.

ARTHURS. HARDY. 
Commissaire des Terres «le la 

Couronne pour Ontario.
Département des Terres 

«le la Couronne.
Toronto, 27 avril 1S9:

29   12 f s

LES HÜIC4E3
AUX MARCHANDS

“ LA PERFECTION '’-Huile Domestique. 
“ LA SUNSHINE "—Huile importée..
Ces deux huiles rout <io qualité supérieure.

LA SUNSHINE
Egan) à toute autre lmilo importée est a 25X

au-dc*sous
Envoyez vos cotnm rades. Livraison gra­

tuite aux chars et dans toute l.t ville.

A. E. VALLERAND
67, rue Dalhousie

Téléphono No 272.
Québec, 2 mai 1892 -1 an.

Traverse de Quebec et Levis
i ES BATEAUX DE CETTKTit A VERSE (lo 
L temps le permettant lu dimanche oxeepte) 
quitter«*nt :

QUEBEC LEVIS
Pour lo Grand-Tronc 

A. M.
7.3U Malle de l’Ouest 

P. M.
2.30 Train Exprcos 

rapide «le l’Ouest.

A. M.
8.30 Train mixte pour

Richmond.
11.30 Train Express 

rapide pour l’ouest
T. M.

C.üO Malle pour l’on est
Pour l’Intcrcoloaial

A. M.
7.00Train pour Camp- 

belton.
7.30 Train (accommo­

dation poiu* Rivière 
du Ljtip.

I‘. M.
2.00 Malle pour Hali­

fax.
C.OOTrain (accommo­

dation pour la Ri- 
vièrodu ijoup.

A. M.
7.UU Mixte de Riviè­

re «lu Lmp.
12.00 Malle de Hali­

fax.
P. M.

5.00 Train (ae«yim- 
modation do la 
Rivièro «lu Loup.

5.00 Melle de Camp- 
belton.

Peur le Québec-Central 
A. M.P. M.

1.10 Express pour 
Sherbrooke. 

1 .C0 Tra* n ml x t e pou r 
St-Joseph.

1er février 102.

10.30 Train Mixte do
St-Joseph.

P. M.
2.30 Express do 

Sherbrooke.

Grande réduction
-----SUR-----

TAPISSERIES
Ayant importé diroch-ment «les grandes mal 

son manufacturière* d’Europo, «lotspatrons 
les plus nouveaux et les mil» riches 

on tapisseries, jo vomirai a

use iuiini(aTOîï
Comme il n*a jamais été offert aux pu­

blic ces

Nouvelles Importations
De Irjrain, 7Incrusta ot toutes xortes do Ta- 

pibdcrics pressées et f«*appécs

Le plus Grand ai-o timeat qui ne s’eit cncon 
jamais venla à On/bec

Maisons pclntondans Ica stylos les plus 
boaux et les plus modernes aux 

plus bas prix possibles

AUSSI A VENDRE
Peinture préparée,

Vernis pour Meubles ot
Polnturo a l’oau

Assortiment complet do

Matériel pour artislcs

Pour polnd 10 et dessiner
ft -T Uno vislto e^t nollicltéo avant d’aller 

Acbulcr ailleurs*

, LEONARD
53-RU2 3T-JEftH—33

23 mars—E.

- LA FABRIQUE —

SAINT-IMHTÏ DK QKlEItEC
désira informer qu’ollo a In.-iom. h jmrtlr «lu 
1er Juillot, do bons chantra* en plein ohant. 
M. lo (Juré recevra los npri)I«; ilions d hulau 
1er Juin. Tou to doruaimu «leva etu* Liito 
d’ici A cette date,

22 avril—12 Jours

Pianos et Harmoniums
1.0 plus graud assortiment h Québec, prove­

nant de fabrioues américaines et cana«lionne-* 
est chez les éditeurs BERNARD. FILS & 
CIE. 1x3 choix ne compose diu marquoi do 
fabrique de rouom suivant :
Hallct, Davis Co, Boston,

Schubert piano Co, Now-York,
O. Nowcombo ^ Co. T uonto, 

Evans Bros p.ano Cd,
Mcndolssolm Co, Toronto, In3ur.soll,

Uthrldgo piano Co, Utbr dgo.

Thomas Organ Co, Woodstock,
Utbrldgo Organ Co, Utbridgo, 

W. Dohorty & Co, Clinton,
W. Bell & Co, Guelph.

DEUX SUPERBES PIANOS 
D’OCCASION

en parfait ordro et h. très bas prix fabriqué 
îlft Br<?8 Pk^oaot R. S. Williams
«s: bon. Les pianos ont été quelque peu rn 
ÏÏSRa,!» sont néanmoins en PARFAIT 
UKiiitLot nocédont en rien i ««uix sortant 
ue la mamifactaitx En considé ..;.w.i des mon- 
umts d argent que nous avons reçus sur ces 
pianos, nous pouvons les vendre beaucoup 
au-dessous de leur valour actuelle ot avec uno 
garantie.

Instruments do culvro ot d cordes pour 
corps do musique.

8euIo agence autorisée fi Québec do lama- 
emue a coudre sans rivale

LA DOMESTIC DE NEW-YORK

mnu, fils & oie,
EDITEURS DS SI J 311’J I,

13 -137, Une St Jean et Sfco-Ursnle
HAUTE-VILLE.

En face de chez M. McWilliam, conjiscur.

G H AR8ON
EGG,

STOVE,
CHESNUT, Etc. 

Notre charbon est. à l’abri et 
sera livré sans glace ni neige.

AUSSI
100,000 Briques rouges

(lere qualité) 
A vendre chez

AEeCEifr:a& & «jie
Q lé C I r 11 • - . • . I

J. EMILE CARON & Cie
TAILLEURS
- POUR -

DAMES et MESSIEURS
117. rae St-Jean
TOUTES NOS MARCHANDISES

sont de haut goût et de
la dernière nouveauté

MONSIEUR EUGENIE DROLET
TAILLEUR expérimenté 

de vêtements pour mes­
sieurs est maintenant à 

notre établissement

On soü'citc la v'sitc des 
' ri lecteurs

de 1’“ Electeur. 91

J. Emile Caron & Cie
— LES —

ernicres modes >*
CT —

*
* * PRINTEMPS

,.o;o l

PAU suito des arrangements faits avec 
notre agent a Paris, pour l'onvoi «les «i«*r- 
nièrc'» nouveautés cii hubillemonU, noua

venons justement du recevoir plus Uo

50 habillements
«les plus fashionables, «les plus beaux dessins 
ot «les plus belles couleurs qu’on puisse se 
procurer sur le marché français.

Com miarcliandises mc- 
rilcuit red lenient votre 
atieniioifi*

¥. Vincent
RUE de ta FABRIQUE

Dr PHILIPPE ROY
Médecin-Ch irurgien

No 52, RUE ST-LOÎDS
QUÉBEC

DES HOPITAUX DE NEW-YÜH
HEURES DR CONSULTATION : Do 9 h. 

a 11 h. n.in. ; oL2, J. 7, 8 hou res p.m.
7 av—2 ms Télcpliono 882

Banque Unions Canada
DIVIDENDE No 51

AVIS est par lo présent donné qu’un divi­
dende au taux do SIX pour cent par an­

née sur lo capital-notions payé «1»; cette insti­
tution, a été déclara pour les cin«| mois Unis­
sant lo 81 mal prochain, et que 00 <11 vldoildo 
sera payable à ht banque ot à ses huceursalos, 
lo c?t après MERCREDI, lo 1er jour do J U1N 
proobain.

Ja’s livres do transfert,seront formés du 17 au 
31 mai, cos doux jours inohiHivoinont.

L’aKxcmhléu générale nniiuollo «les action- 
nains sera tenue h l’édilleo «hs ht Banque, «m 
cetlo ville, MERCREDI, le lfm jour d» JUIN 
prochain. Ixî président prendra son siège a 
midi précis.

Par ordre du bureau,
. JC. E. W'F.BB,

Caissier.
Québoc, 23 avril 1892.

2 mal—au 31

A VENDRE Cii A LOUER
XJNi.f,î?fl Pilwt. b°rtux cotUffeg do

a. ity.slod Orléans, situé ti 8to-Pé- 
tronUlo, a environ cinq miuntefi du 
xlubArcttdèro, contenant 8 chumbroK et 

uno culsino, arec dépendancen, glnoièro. 
établo, otc., Jeu de croquet. Jardin «le flours, 
étang et ruisseau. tout on bon ordre.

A LOUEBj.—Doux magasins situé* ruo St- 
Piorro, bloc Blanchard.

SÿdriwserA I. l'. DKuy, llbrftlro, No«0. ruo 
• fiH’Jorro, lJ*uso-Yülo, j mal—

Pour la Grippe ou pour mauvais Rhume

•0) i o
Avec uno cuiller, est la meilleure prépn-

N-VENTE PART(
:muo

O.ianv.—F. Bf-*. p. s

33 3EB

F 01! Il 3 IT (J K K PO U K MaSS0i\
nPapis brussela cl tapis try,

Jpi’èi.iitR, IMZaUes en laine,
en velours et en smyrno,

-, . , a . , IRiJoaux et JPAcs,Trausi)arents pour chassis avec rouleaux
. et balayeuses pour fcauis Æ3r UN GRAND ASSORTIMENT de O locaux j>o«ir xSamw,

....... t!» SSUL PS:j(
ZB1. SXM.

G-arnis et non garnis.

3EZ,UE SX" JC^S3E3!E*JE2r
ST-ltÔCÎI

ügiENSE
-OOOOOO-

Grande onvorim e «le la vente «Ici plus bel ass«»riinaeat 
de l’IfiAUSSUKBvS a Cfcuebcc-

.T'INVITE MES CLIENTS ET LE 
rUJJLIC cii général t]u venir voir 1.

GRANDE VARIÉTÉ
—DE—

( i
%g

CHAUSSURES
que jofTro en vente \ des prix execasi- 
vcment ré«luita.

\encz me faire uno visite avant 
tl acheter ailleurs, vous serez ccrtiin 
dy trouver ce quo vous demanderez

A BIEN BON MARCHÉ
ublicz pas quo 

ïoaa.s tes kvanta »ont 

oiler t.s par
€SJC _

181) EüE ST - KüCH
Tortures poor enfants W3.WJ

OCCASION
Un lot de wagonnets améri­

cains au prix coûtant 
—aussi—

Meubles de salcn eu '* tapestry ” 

et brocatelle, à bon marché
CHAMBRES A COUCHER,

ARTICLES DE FANTAISIE, 
ETC, ETC.

Téléphone 519 323, RUE ST-PAUL
Il av—lins

F. X. LEMIEUX
&

A. ROCHETTE
Ont transporté leur bureau au Xo (îl, rue St- 

1 icrre. -num ikh lc do la maison Chinic.IJavul- l mois

Hnitres ! IliiUres!
-CITEZ-

H. DEROSVsE
I. cs premières huîtres «lu printemps sont 

arrivées. M. JJ. DEUOME.Io populaire restau­
rateur «le la Basse-ViJIo reçoit maintenant 
depuis quelques jours, les premières hultros 
fraîches «l«i printemps.

On connaît la promptitudo et la politesse 
avec lesquels les clients sont servis chez M. H. 
Déronic.

Qu’oii se rendre a son restaurant ti l’on veut 
déguster de fraîches huîtres.

19 mars—J. E.

Apollinaire* Corrivenu
. AVOCAT

Commissaire pour Québec et Ontario
Tient sou bureau le jour et le soir à sa r«lsi- 

d< n«:e. No 0j2, Rue sil-Yulicr, rfl-Sauveur, 
Quebec.

Telephone 892. P av—3m

Langclier, ftassanlt & 
Lanadicr

Le “ Québec Illustré
NOTES ET NOUVELLES

n

XC52I AILL
20 fév,—E. 3ms. J08. HAMEL & CIE

Ont l'honneur d'amioncer au
c-Jî.ulp. ka.1iAtis-o «1«î 1 Union Saint-Joseph à 1 "Piilqlir» FIacî '\Tî 11 oc*
St-Rouh. N«) 2<»1. ruo SL-Josepli, jnnsr reunions LiL/liO Gt)o V
«lesociétés, concerts, soirées, etc. Une inngni-! nf rlac; fîomnon’nco
li«jur Mille «lo 10 pie<is par fit) ; une autre de 30 [ ^ ^ Gob L/cvHLjjHi—*
pur 10. et deux do 20 par 30. à très bonnes con- r\ ... . . oll. dans leurditious. Qu ils ont ouvert un V *'ul

Coîiipiablcs. Liquida teurs
----------ET----------

AGENTS-GÉNÉRAUX

Règlement et liquidation de faillites
88, RUE ST-?3HR SE

7 av—3lU QUEBEC.

S’adresser t\
J. E. MARTINEAU,

AVIS
- •

A VIS est «lonné par me.t»damo<* M.irlo-.I«)«é- 
plilno Fortin, dite sustir St-l^ouit*. Marie- 
Klmiro Turcot, dite sœur Mario «lu Calvaire, 
iMurio-Emeriso Marceau, «lito sœur Sto*Tlié- 
résodo Jésus, Marie-Albénno Couture, «lil.o 
RMMir Ste-Aniio «*t Mario-Joséphino Thomas 
dit Bigaouotlo, dite sunn* St-.Ican*IJaplisU», 
«ju'clles H'mlressorout à la législature «le Qué­
bec aJa pmehaino session, pour so faire incor­
porer sous le nom «le “ l/Iiotcl-Dieu du Sa«;ré- 
Ctmir do Jésus a Québec," ayant pour but lo 
soin dos pauvres, dos malades et «les enfanta 
trouvés, et aussi pour étendre les limites de la 
paroisse du Sacré-Coeur «le Jc -ai.-.

II. A. TURCOTTE. 
Solliciteur pour les requérantes. 

Qu.ibco, 7 avril H92.
E 8 avili au 9 mal

Evitez la grippe
Grippe, misère, malheur, douleur, o«c. Tout 

lomoudo peut échappera ces chaînes «lo tor­
ture moyennant une somme insignifiante. J'ai 
«nbi de nos terribles attaquas ; je ne pouvais 
pas modébarrasser «lo la grillo mortelle «lu 
cctlo maladie. Je me suis procuré tifto provi­
sion de ec mystérieux agent naturel nui donne 
la vio ; l’eau du Saint-Léon. J'en al bu «h-ux 
h trois voitüs par jour durant un mois. Eli 
bien ! le changement a été miraculeux. BioulùL 
je me suis trouvé dans Io« «lélico-i «l’une santé 
vigoureuse malgré mes Ü2 uns.—T. Rivard. 
Joli cl te.

En vento en gros et en détail 
---- CHEZ-----

XVXME DKT. E,ArORC33 
No. 3 P art D vu )it i î i > » i

TAPIS l !
ÏÏSEBH4BWSBS D’âlJEI IEÏBNT
7STOTRE DÉPART EM I>.T DES TAPIS 

est mamtounnL lo mieux n-sortl que l’on 
puisse voir, ot ronfi-rmo les plus nouveaux 
dessins et las meilleures qualités en 
TAPIS BRUXELLES,

TAPIS TA PISSERI EL
TAPIS WILTON,

TAPIS AX MINSTER,
„ , . TAPIS MOQUKTTK, otc.
Cari én en Tnpia Axminster, trôu ri eh os. do 

$1.*» a $7.r», net.
Cnrréfl en laine et. autres.
Quelque* ligne» «le Tapis Taplfworio /i gramlo 

réduction, 874e. pour 2û net, 85o. pour Ülo. 
, net, UJc. pour 7<to

Ltoiroa pour rideaux et couverture» de mon- 
bleu.

ScrgeM d’art avec garnlturort pour appareiller. 
Ui«J«Mvux on eliuniilo.
Rideaux on point «le fll. brodé* au tambour, 

nouveaux transparente uour f«mêLr«w, 
pointM hui* taille avec (lonlello largo pour 
appareiller.

Lits rn fer ot<*n culvro.
Mutelo-s oroillorH, sommlorH on fll do fer.

T K DÉPARTEM EXT DES PRÉLARTS
" renferme Ioh plus, nouvi-aux dessins en

Îtrélarta anglais, depuis les prix los pim bas 
usqu’aux iiiolllcurus qualités du Haro et do 
faim. .

ancien .....t/i.iscmunl «le la

Kue Sous-Ie-forfc 
No 58

Qui formera désormais uno seule et mémo 
maison aveu l'entrepôt de la

COTE de la MONTAGNE

F,t où ils garderont un assortiment varié «!*j 
Valises, Sacs «lo Voyage, Para]duic.s, C«»ls 
ot Manebc-tles, Cliemises. Camisoles et Ca­
leçons, Cravates, Gants, Mouchoirs, «‘ce., kc

A XJSSl
Chaises, Petites Tablc3, Articles en Bam­

bou, «ko., ko.
L'assortiment de Tapis, prélarts, lîi- 

dcaux, ko.., kc., est maintenant au com­
plet, et les acheteurs y trouveront un choix 
«les plus considérables et «les plus van A 
dans tout ce «jui sc rapporte cette bran­
che do commerce.

Une visite est respectueusement sollici­
tée.

20av.—au 1er juillot 1S92 Q. IL

! Nai*. MERCIÜR
TRAVAILLEUR DE SCIE

113 0f Rue Oommercialo
| JLmJEI vis
' Informe le public qu'il continuera ooniiuo 

le passé a faire lui

Réparations do sciss do ts is eonra
LcHprixRoni (rè* ,"1. 

COpour cent m< il •' 
marché que sur la h- u 

* • , des prix du Montmd.

■ SATISFACTION CAUlMîK
); M K?

,1 | aç mUnrvtsUccsf rrsi f»
il ■ •;&%

lit

•i; •

tue une me ni ^o//icit r « 

Pour toutes in<Wm<*HlrrtW^ Kv- Pour toutes iir«>rnu'h i iSffi tioiiM. »'a«l.r«*s- çv mi Ke.i-
î: Efc«W nobcc Hotel, la via.

m »; y.vr téquoohr-- -, ... .
\ -, À quTmoconllcra •

/ÿw K'âViP medoimo «:omhion •• 1 
’ •.J BkPlIïi font, do revolution ««1 v

......toute né«” •
chaque porstityi 

i eonlicra s**- -ci»’ '•

* rji *
font «le revolution 
minute.

20 fév.—IC. J. 3nw.

CLOVER, FRY & CIE
PAPIER DE FEUTRE
ICA PIÈCES DE PAPIER A 

VJ F I*'UT LIE assorties, à vou-
dru u laui marché.

J. W. REIU.

é

D8B



Madame répara sa toi­
lette ;il faut un costume 
de printemps, des beaux 
chapeaux, d- s robes 
d’indienne, etc., etc.

Madame se prépare 
pour le déménage_oent, 
eu au moins pour le 
grand ménage du prin­
temps ; il faut voir aux 
Rideaux, Pôle >, Tapis, 
lingerie, renouveler les 
prélarts, etc., etc.

Madame soigne la 
garcle-robes de son mari 
et de ses fils ; il faut 
VG.j aux chemises blan­
ches, corpi et caleçons( 
de printemps, chaus-1 
settes légère , collets, 
cravates, mouchoirs.

Madame surveille la 
toi'ette des jeunes filles, 
des enfants ; enfin c’e t 
le temps üe la revue gé­
nérale.

Monsieur doit se pom> 
voir lui-même d'un bel 
habillement neuf’, d’un 
pavdesï u léger pour 
le printemps ; c’est le 
temps.

- LIS -

Brunet
Laurent

fe
V

&Cie
•:o.'

— DE LA —

B

FEUILLE

Grande vente

in

Toujours attentif 
aux intérêts de ses 
clients et aux siens, 
a pourvu à tous ces 
besoins.
iamai.s depuis sa fonda- 

tsoii ^asa cSmmx «l<*,
iîiardiandisos paa
Hi'cmis sa la disposition 
du 2»h8>3îi*.

CHACUN SON GOUT
ï.es mas an.,4„n< ^

stoelts de B»anquvro!ite9 
ù’iustrrs uifliBoueenl de.s 

p. <*. fie abduction sur 
dt.s vieux stocks.

d’Eloffes a Robes

Depuis 6c. la verge 

en montant

,0:0.0;

N ous offrons 
comme spéciali­té 20 pièces de 
cashmire fran­
çais couleurs as­
sorties à 35c. la
Vcrgo, Vfl.lfmt
65c.

«cmodes nouvelles, mie 
variété <le choix sans

200 pièces de 
Broderie 34 pou­
ces de largeur à

ft a des prix

i t

HATEZ-VOUS !

PROFITEZ
- id o* ~

n ri r h

A l EVIAiN l

uifiVd j V^UU.JBC

nxt

"s? s ~ es OB, "TST

fc'Tiède souverain contre le rhume do cerveau
Québec. CO îuin—E. J.2fs.

17 et 19 RUE ST-JEAN, Haute-Ville
.:o:rT:o:

LK SOUSSIGNÉ AYANT DÉCIDÉ DE CONTINUER SON COMMERCE 
uo gros et en détail, comme jwir lo passé, invite sa nombreuse clientèle et lo 

puiuie en general à continuer l'encouragement qu’ils lui ont si pcnércuscmcut 
accorde jusqu u ce jour et pour lequel il les remercie cordialement.

Importateur des meilleurs produits Français
\ iua de Bordeaux $2.50 la douzaine,

Cognac (vieux) $4.00 et $-1.50 lo gallon,
Extra line Champagne Malifaux,

Fine Champagne Lacanx,
Vins do Bourgogne. Liqueurs. Conserves. Huilo d'Olive,*

Fromages, Gruyère, Rocquefort, à la crème, etc., etc.
AUX PRIX LES PLUS REDUITS

Une visite est cordialement sollicitée,

A. LE0FRE1)
Ingénlour Civil dos Mlnos

23 RUE SAINT-LOUIS
(QUEBEC) 

év.—E. J. lun.

17 ET 19 RUE SAINT
TELEPHONE No. 2-1(3.

JEAN, HAUTE - VILLE
12 f<5\\—E. 1 nv».

Etes-uous faibles ?

Etes-uous conualescent? 

Etes-uous nourrice ? 

Etes-uous nciucux ?

FAITES USAGE DU

ALE ET BEEF
(DEPTONIZED)

Qui est une combinaison do

Bœuf, Houblon, Barley 
Pepsine et Malt

Ph

y
CS

i L-Ad

m

Prix ; 25 Cents la Bouteille

En vonto chez tous loi phar­
maciens.

Quôbo, 23 févrlor—E. J. 2l

CHAPEAUX ! 
CHAPEAUX !

-----NOTRE ASSORTIMENT DE-----

CHAPEAUX 1)E VeUTKE
Pour le printemps est main­

tenant complot
Non* exhibons toute» 1rs nouvellvR formes 

do couleur, telles quo portées â 
Londres et à New-Yoik

POUR ARGENT COMPTANT

NOUS OFFRONS M AINTENANT JUSQU’AU 30 AVRIL PROCHAIN A 
grande réduction, tapisseries (patrons assortis) papiers, enveloppes, 

manilles, sacs, livres do compte etc.

AUSSI
Un magnifique coffre-fort (safe) pour moitié prix, poêles à clmrbon (selIfccdor) 

neuf, tout à grand sacrifice CHEZ

E. J.

<a_k) - <s§2/ AJlQÎj

200 Rue St-Paul, Québec.

Seuls agents pour Lincoln, Kcnnott A. Cio

Célèbres chapeaux anglais !
RZT Voyez les dernière? nouveautés do cha 

peaux pour les Jouîtes gcu*

Cedar, Sulphine et Manilla
PRIX MODERES

G. R. RENFREW & GIE
35 et 37, RUB BUADE

ITaute-Vilms, Qukiikü
SUC eu RS ALE :
71 ot 73 KING STREET EAST. TORONTO

LOTION PERSÏËHNE
n.ynami:

2E»j£&.a3?X2 IKT Uê* zez

DE CEDRE ROUGE
- POUR —

T _A_.JE? JL S
(Manufacturé aux moulins do LORETTE)

Il i*-t sang égal pour délruiro tou Le especo 
de vermine.

Bemanciez-te 1 volro marc,ui:ul (1° <
tapis, et non prenez ^

— AUSSI —

PAPIER GOUDRONNÉ OU FEUTRE
Pour préserver les Fourrures et autres 

elfe la des mitres et autres insectes.
— ET —

330 BARILS DS COALTAR
J. & W. EEID

200, RUE ST-PAUL.
22 avril—1 mois

t

. PPM).
y
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Nouvel hôpital privé
L B Dr S.~GR O N D ï N
Vient do transporter «on HOPITAL 

PRIVÉ ot son BUREAU DE 
CONSULTATION

EUE Ste.-URSULE, No 60 et 71
Ancienne résitlencc du Dr F. Monlizambcr*

Los étrangers ot les personnes do la ville, d 
deux sexes, ayant, fi subir des operations, ou . 
recevoir dos Hoins médicaux et ne voulant pas 
s’exposer aux dangers du séjour, dans un 
hôpital général, ou aux incouvénionts d’ôt ro 
traités dans un hôtel ou maison de pension, 
auront h leur disposition une chambre privée 
h l’hôpital du lm Grondin, rue îSte-l rsule, 
Ko (FJ. Ils auront lu liberté d'employer leurs 
propres médecin- , s’ils le jugent u pronos.

CoLLo maison, vu sa loculll \ lo pariait, état 
de son drainage, ses amélioration ? modernes, 
ses ganles-malados expérimenter-*, oHYo aux 
malades les meilleures garanties possibles.

Tout cas do maladie contagion >o ou infec­
tieuse y sera rigoureusement, refusé.

Uncpartiodo l'hôpital sera reservéosp cialc- 
mont pour les " Maladies de« Femmes.’

Clinique ot. consultations gratuites pour les 
pauvres tous les mardi, jeudi et samedi de 7 a 
üj heures «lu matin.

Pour autres informations, s'adresser aux 
heures de bureau.

f Do 11) & 12) lira. n. m. 
TOUS LE8 JOURS *| 2 fl 3 " p. ni.

30!. Portugais & Loinav
Meublirs et entrepreneurs 

de pompez funèbres

178-Côte d’Abraham-178
Ont reuu un a^orlîmont considéra Lie «lo «et s 
de chambre A coucher, f?ot*? de parloir, tables fi 
dîner, etc., qu’ils vendent u un énorme sacri­
fice.

Ils ont aussi un assortiment, considérable do 
cercueils et tou too quiooncornc cette branche.

lisseront aussi toujours prêts a décorer les 
chambres mortuaires a des prix déliant toute 
compétition.

RÉSIDENCES PRIVÉES:
O. PORTUGAIS. 

ICI, ruo St* Olivier. 
13t*V- 11113

N*. LE MAY,
3, Côte «le la Négresse.

T EL îIMIOiVi: 853

C'-* bv *'’v> *

^ /K -
Traoe . m/.p*

W
|Vlr blanchir lo teint, lui rendre on cnvi«*rY*r 

bn couleur do rof-r, faire dippftmitre les rous­
seurs, le musqué et autre’’ tuelusdo la peau, 

La T.OTËON P K HH TJC y SK o?t une prépara­
tion sérieinio, unique #3 bon goure. CV««t un v«'ri» 
tahln iizmf.dm pour la peau. Ce ti'«vf. pas lino 
i>(>u«lro blanche, délayé,, dnris «l«j l’eau ou «lo 
roBfloncc. La lotion ISr/sienne, nu contraire, 
eit une préfuirfwtion médicinale, Inuispuyeritoet 
iiinpi«le coinmo do l’eau 

Lorsque I» peau oit «,r«»d*» prtr fe fiole*!, fa 
Lotion l’orsmnno ’ »î r ud promptement a 
fraîcheur et r«»n te* ‘ r- nn ajouta a uno 
cuilléréo tous lesm'if i t ,• Peau pour so laver.

Lu Lotion i*or**ion:«o i /end dons toutes !«:• 
bonnes pharmacies de la .'tii^taneo, en bouteille 
(le 50 cents, ifiédex-voua «i« i cnntrofaeons.

S. LACHAP1CF. Pwoprictairc,
153U JL 1540 Hue St*-Catherin*. Montredi

Feuilleton de L'ELECTEUR
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LIEflTENMT ROBERT

Restaurateur de Robson.

% f?

TCAOC MARK
SKDSA-fô!
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(QUEBEC)
Québec, 15Jan.—E. J

Eh LI .2ÜJII>A?10iY

TELS? Ml 281

L’ASSEMBLÉE générale annucllo des ne- 
lionnn/rundo la Compagnie du Chemin «le fer 
de Québec ot du Lac St-Jcnn sent tenue au 
bureau de la compagnie, rue St-André, Qué­
bec,
JEUDI, LE 12 MAI PROCHAIN, A trois 

honron <lo l’aprôornldl
afin d’y recevoir lo rapport annuel des diroc- 
tcurH, pour l'élection do* direct ours pour l’au- 
nco Huivante, ot pour d’autifs tins.

J (i SCOTT,
Québec, 2fî avril 1802. * Secrétaire,

jusq. 12 mal.

A vendre ou à louer
Cette Rplcndido résidence, dan« le bloc Rur* 

roughs A venue dw Kmblc* contenant toutes 
les améliorations lucalurmx-*. Hcrviccg d’eau 
chaude, eau «1(3 l'onucdUC de la cité, cloche-», 
bains, dosots, étable, maison pourcochcr. han­
gars, terrain pour pA tu rage, barrière gratuite, 
occu|>éc par feu M. James Ciirrel. Culto pro- 
priétu «N-t u vondro ou a louer u trtM mar­
ché.

Four plu? ample»? Information* s'adrciserau 
bureau du Tolograph.

20 tùv.—J. L. lao.

-:o:—
Pourquoi per­

met tr* A von che­
veux gris «le voua 
-vieillir prématu­
ré ment ; tar.o, 
par un uiaeejudl- 
cleuxdu RIS» TAU- 
RATKUP DK ItOIl- 
k««n, voua pouvez 
faeiiouient ren­
dre votreehovo- 
liiTe Mi couleur 
nid a roi lo et /nlro 
db ptirajtro ers fri- 
Knew d* tre déc ré* 
püudopré oe«? 7 

N«ui »»«*til«*nient 
I<* restauiQteur«ta 
Ttobson roHlltno 
mix cheveux b ar 
cou lotir naturelle^ 
mala II poMèdode 

h-v , plus lu précieuse 
propriété «lo les 

l ftf«SrVsT a^«jppl r, do leur
....... — * - lustra

et
^ v __ __ îenr

‘ croixannee, qua lu
__r„fSr> quo ne I. «t.^

df>nt lo« loin- 
turcs a cheveux 

' Zlarrjue do Coma'tree. ordJuAirfB. .
Cello propHmtloi» r si Hnntem-nt ro« 

coinmaml»’** pur (bu pcnoniif* « «uiqHyi 
lente»* l'Jtiuicur^ JledeciiiM et niztree.

(ïnJi j jj •( r, 'la* ‘/L *7 ni|«nr,oo
abvTvL. 0 ri donner un luslri

î>'7 Incomwirftblu, et
JBfx-f .y fv ^ fov<»riser leur

’En rente partout—50 contins la boutciüa.
-:o:-

ÎL, B0BITAILLE, Proprietaira»'
PpxJolistte.J*. Q., Canada.

Â v i s
■par Pau /.ic puiisBNT ijo.-.n>: qub laIj Société Dieu veillante dt? St-Ko*h ayant son 
siège d’ttMWros h Solnt-Kooll ue Québec, s'a- 
dre «ci i u la Législature de la prorinco do 
Québec, à *?a prochaine cession, pour faire 
amender on acte d’In corporation, désirant 
avoir lo privilège do pouvoir établir des suc­
eurs ;l«‘.s (bm In province et partout où cl!o io 
jugera a propos.

JOSKI'IX D.U83A U LT,
1‘rcfiidcnt.

Québec, là mars Ifc'/2.
c—jf» Ifa p

Il ne savait pas encore quo 
presque toutes les f’mines, de­
pus les plus rouies jusqu’aux, 
plus ingenues, sont ainsi laites 
qu elles ne viennent guère à 
s’apercevoir (les mérites d’un 
homme que lorsqu’elles décou­
vrent qu’elles ont été devancées 
à cet égard par une nuire fem­
me.

Jusque-là, ayez toutes les 
qualités physiques, intellectu­
elles ot morales, il y a gros à 
parier que ces qualités reste­
ront lctiro morte, attendu que 
le rôle d«* Christophe Colomb et 
de Vasco do Clama en matière 
amoureuse est ce qui tente lo 
moins les personnes du sexe, 
list-ce pudeur, paresse d’es­
prit, rôpiurnaneo instinctive ? 
Je ne sais ; mais, en tous cas, 
je crois que c’est le seul m yen 
d’expliquer les faciles triom­
phes de tant d*hommes à bon­
nes fortunes qui n’en sont guère 
(lignes. Les hommes auraient- 
ils donc besoin, comme les mé­
taux précieux, d’être soumis au 
préalable à la pierre de louche 
et au poinçonnage ?

D’ailleurs entre toutes les 
distractions qui ont cours, à l’el- 
lé t d’occuper les loisirs de la vie 
de château, il en est une qui, 
bien plus que la danse et la 
musique elles-mêmes, cache 
sous les apparence les plus in­
nocentes toutes sortes de j i »ges 
où les cu’iirs tant soit peu en­
clins à glisser sur la pente du 
sentiment se laissent prendre le 
plus aisément du monde, c’est 
la comédie de salon, lo théâtre 
depavavonis.il résulte force­
ment. de. là, eut n; les art isles im­
provises, une facilité de rela­
tions tres-voisine de celle qu’on 
trouve dans les coulisses ; ou 
apprend à jouer avec le leu, 
mais aussi on se brûle souvent 
les doigts et plus encore.

>ous ce rapport, c’était une 
épreuve vraiment périlleuse 
que celle qui allait mettre lace 
à face pendant plusieurs jours, 
à propos d’un proverb* drami- 
I ique, un jeune h • me et une 
jeune fille, avec i lâche de se 
montrer I rès-; mouivnx l’un 
dé l’autre ot de se le dire le 
p!us éloquemment possible. M’y 
n-t-i! pas en pareil cas une ten­
tation violente d'entrer, com­
me on dit vulgairement, dans 
la peau de son personnage •

Quand Robert s’en aperçut, 
il était trop tatd malheuseusc- 
ment pour reculer. Lui, du 
moins, pouvait ii'onvcr'uue égi­
de dans la pensée qn’iP nVïluit 
là qu’en qualité de simple sup­
pléant, et « j uo les tendres regards 
et les douces paroles de made­
moiselle de Clialandray s’adres­
saient a un autre ; mais t luire 
pouvait-elle se prêter à une pa­
reille fiction V Mo dcvaii elle 
; as au contraire être violem­
ment tentée de se croire déga­
gée* de sa promesse envers un 
prétendu qui venait de se mon­
trer si peu digne d’en obtenir 
l’aceomplUsenient ?

lit puis, dans le proverbe 
donl.il s’air it, il s'établissaii une 
lutte entre la candeur et l'ingé­
nu isé d’une jeune iilie de quinze 
à seize ans et le savant manège 
d’une Col i mène do village qui 
finissait pir être vaincue au dé- 
mmment. M’y avait-il pas en­
core là un rapprochement bi­
zarre et, sous un voile allégori­
que des plus t ran s im rents, quel­
que chose de _ ‘ étique peut-
être ?

lin tous cas on conviendra 
qu’il su tioyvuit dans tomes ces 
circonstances réunies u quoi 
frapper l'imagination d’une per­
sonne un peu romanesque, 
comme on l'est généralement à 
IV:gn de mademoiselle Claire de 
Clialandray. C'était en quelque 
sorte une aube nouvelle qui se 
levait a ses yeux, parallèlement a 
un crépuscule ; et, à l’heure 
présente, il no fallait pas s’en 
prendre à Robert, si Gaston de 
Montmagny semblait menacé 
de se 1b V e dans la vapeur cré- 
pu^ ub.T .

L > in . jiiise douairière de la 
Roi h* -d li( ii avait reçu do sa 
marraine, au temps lointain ou 
elle était née, en |.h*in règne 
de lx;r.is XV, le prénom très- 
distingué peut-être mais non 
moins gothique d’Yolande, 
dont elle so montrait ou ne 
peut plusficre, et on la fêtait lo 
20 septembre. Ce jour-là, à 
l’issue du déjeuner, tous • les 
gens attachés au service du 
château, depuis les valets et Id­
les do chambre jusqu’au der­
nier marmiton, suivant un usa­
ge .semi-loodal, semi-patriarcal, 
venaient présenter leurs hom­
mages et leurs souhaits à ! a 
châtelaine.

Celle-ci, debout et appuyée 
sur sa haute canne, daignait 
les recevoir dans le grau : ves-
tibille du châieau, av u la mê­
me majesté sans aucun doute

J que Louis XLV, dans le salon 
dos glaces à Versailles, quand 
il passait en revue les seigneurs 
et les dam *s de la cour humble­
ment inclinés devant lui.

Les femmes et les filles s'en 
hardissaient parfois jusqu’à of­
frir un bouquet, dont la douai 
rière les remerciait en se lais* 
saut baiser la main et en leur 
donnant une petite tape sur la 
joue quand elle était de bonne 
humeur. Puis, sur un signe, 
tout le monde disparaissait en 
assourdissant le bruit de scs 
pas, car on savait qu’elle était 
nerveuse en diable. Le soir, ii y 
avait grand gala à l'ollice ; la 
marquise payait les viol ns,et, 
quand le temps le permettait, 
on s’en allait danger dans un 
des quinconces du jardin.

Le 29 septembre 18 17k il n’y 
avait pas do raison pour que les 
choses se passassent différem­
ment au château de K Roche- 
d’Kon. 11 y en avait au contraire 
plus d’une pour que le carac­
tère de la fête fut encore plus 
solennel, eu égard à la société 
qui se trouvait réunie au châ­
teau. Des illuminations et un 
feu d’nrtiiice avaient été, en 
conséquecce, depuis quelques 
jours déjà, déposés par les soins 
do Maurice. C’était là lo couron­
nement do la fête, dont le pro­
logue devait être, ainsi qu’on 
lo sait, le prove»be dramatique 
répété avec tant do soin et do 
mystère.

A peine les gens du château 
venaient d’opérer leur retraite, 
ot déjà la douairière se dispo­
sait à rejoindre ses hôtes dans 
le salon, lorsqu’elle se. vit arrê­
tée par le. due et lo colonel, qui 
lui demandèrent de rester quel­
ques instants encore. Presque on 
même temps, deux ménétriers, 
eiuubanué.s de la façon la plus 
triomphante, pénét rèrent à leur 
tour dans lo vestibule, on tai­
sant retentir tous les échos du 
rhô eau du bruit do leurs ins* 
t rumenls.
B*A leur suite on vit paraître 
et délilcr successivement Mau­
rice, déguisé ou v;oux gardî- 
chasse, le nez barbouillé de ta­
bac, la figure outrageusement 
grimée, et a peine voconuaissu- 
ale. Il donnait, lo bras à mada­
me de Sauves, plus pimpante 
et plus séduisante que jamais 
sous le» at ou ri «l** villageoise 
coquette. I.’uü et l’autre étaient 
suivis par mademoiselle b*(’ha- 
landray, vraiment nd tide 
tu ec sa eu il hire et sa pit ore nie 
o lotie* d u * ordée de \ lago et 

non aunont appuyée, sur te bras 
de Robert. Celui-ci avait brave­
ment, de son eûté, endossé le 
costume complot d«*. sou rôle: 
bas bleus, gros souliers, culot­
te et vos Le «b* Ve lotira a cotes et 
le reste, on lin Ibni-Mn/.a avait 
b*nu à honneur do. ligmvr lui- 
même dans h» eoib’go, el c’était 
lui qui fermait g rave meut la
marche.

-—Quelle esf e« tic, mascarade? 
s’écria la douairière, moitié in­
triguée, moi! té déjà prête à se 
fâcher. Voila a soz de musique, 
c*du m’é' on he les oreilles, .le 
gage (jin (;’«*.sl ce fou de Mau­
rice qui a eu cette idée-là. Qu’on 

; ferme bien vite tonics les pur- 
les cl. toutes les fenêtres ! Quel 
scandale' si# cela s ébruitait eu 

! dehors !
—Mo vous mettez pas en co­

lcr»*, bonne maman, reprit Clai­
re en (j ittant le bras de Ro­
bert el en courant sc jeter dans 
les bras de la marquise, et lais- 
soz-moi d’abord vous oll’rir mon 
bouquet (b; fête et vous débiter 
mon pet il compliment.

Là-dessus la jeune fille, pre­
nant dans son corsage à la 
paysanne un papier qu'elle dé­
plia, u mit à lire une sorte de 
rondeau ou virelai, dans lequel 
sc trouvaient expliqués en 
quelques couplets assez agréa­
blement tournés, et d’une forme 
légèrement saupoudrée d’ar­
chaïsme, le motif du travestisse­
ment auquel on venait d’avoir 
recours et le but que se propo­
saient les acteure improvisés. 
Pour en donner une idée, il 
sullit d’en citer un couplet, a«> 
cornpagué, comme on le pense 
bien, en pantomiue, par les sa­
ints cl les révérences de chaque 
acteur ou actrice.

lïouno nmnnn, jo suis Tlmlio ,
Voici ma troupe ru grand complet : 
Lise d'abord, toujours jolie,
Lu jupon court, en bavolet ;

Le pùrc Al ban, tout hors d'haleine, 
Koso et Colas un peu tremblants.. 
C’est pour fêter la châtelaine,
La ehâtcLino «le céans.

(A continuer)

I

M. «Tos. Saint-Pierre désire faire con­
tinu rc au imblic nue, comme par les années nas­
.....-, fi est nrti tx servir «le la glace do première
qualité, pmoà l'Ange Gardien et û J lean port.
im media terne m. a lom ceux «pli voudront bien 
lui «loiincr leur ordre.

M. Sl-Pierro romerclo eordioloipont coux qui 
ont bien voulu luiaccorderlcurpulroiiagedaui 
ic puséô et I*.* sollicite pour cette année.

Télophoncz au No. 570.
Adresse :

J0S. ST"PlERRE,
60, rue DèdnrtL

P. S.- î.a glnceccra servie fl do«uicilerc^ullè 
«»icnt et a bonne heure.

Quebec, 6moi ISVA
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COMMENT ILS SF. SOUFFLET­
TENT

Quel est celui, même aux points les 
plus reculés «le la province, qui n’a pas 
entendu jiarler de la fortune colossale 
amassée par M. Charles Langelicr aux 
dépens du trésor public ?

Les journaux,qui pendant les derniers 
six mois ont chanté ce refrain, se pas­
sent maintenant à tour de rôle la petite 
note que voici :

“ La “ Maison Dorée v de M. Langelicr 
est mis * en vente pour les taxes, et sera 
décria i le S ju'llct pit chain. A part le mort­
gage de la corporation de la ville, le château 
est couvert de plusieurs autres hypothèques 
Ainsi, il doit $10,000 h un M. Picard, ?6,- 
009 à lent repreneur, $1,350 au couvreur, 
etc. ”

C’est cela. Pour se payer la satisfac­
tion d’hutnilier. de blesser M. Charles 
Langelicr, ces êtres fielleux n’hésitent 
pas à se souffleter eux-mêmes.

Pour une fois, messieurs, vous avez 
raison.

Oui, la maison de M. Langelicr va 
être vendue pour payer ses dettes.

M. Langelicr qui, lorsqu’il est entré 
au min'^tère jouissait d’une certaine ai­
sance, était propriétaire d’immeubles et 
n’avait pas de dettes, en est sorti abso­
lument ruiné.

Pauvre politique î il faut avoir le ca­
ractère rudement trempé pour en subir 
vaillamment tous les déboires et toutes 
les ingratitudes !

Leurs dernières menaces
Le CJtroiiiclc nous apporte ce matin les 

dernières menaces du gouvernement fé­
déral. K

Puisque vous ne voulez pas lâcher sir 
Adolphe Caron, nous disent-ils, nous 
allons entreprendre M. Laurier lui-mè. 
me. Nous allons demander incessam­
ment une enquête et établir que M. Lau­
rier a eu connaissance de toutes les sous­
criptions électorales recueillies par M. 
Paeaud et qu’il en a bénéficié.

Allez-y gaiement, messieurs. Nous 
nous moquons de vos menaces. Il n’est 
personne parmi vous qui soit capable de 
toucher à un cheveu de la tète du chef 
libéral a Ottawa.

Actualités
Le* préparatifs pour la pêche au homard 

Eont cuit fois plus considérables, cette an­
née, qu'ils 11e l'ont jamais été dans le passé.

Il y a de la fausse monnaie en circula­
tion, du papier et de l'argent. Qu’on se 
tienne bien sur ses gardes !

On annonce semi-oiTieiellemcnt que les 
élection- générales se feront en Angleterre 
dans la première semaine de juillet.

Les mêmes partout et toujours, ces bons 
tories.

Lord Salisbury vient de prononcer un 
discours-programme dans lequel il a carré­
ment dénoncé le Home rule et chauffé à 
blanc le fanatisme des orangistes et ultra- 
lcyaux.

Les tories anglais, comme leurs congénè­
res canadiens, vont taire les élections avec 
le vieux drapeau.

mEMPEJHlS
Nouvelles de Montréal

Ce que disent les journaux 
de la métropole

©e notre correspondant régulier)

Montréal, 7 mai.—La compagnie du 
Grand-Tronc a cessé le service entre Mont­
réal et LongueuiL

—La presse se plaint amèrement de ce 
que les grands propriétaires d’écuries em- 
pi >ient comme cochers des rebuts de bagne 
oui sont la terreur des citoyens.

—Le Witness s'est donné le trouble de

£ réparer lwi-inême un projet de loi fixant 
k délimitation des comtés de la province 

suivant leur population et leur position 
géographique et sans tenir compte aucune­
ment de la force des partis dans les divers 
endroits. C’est un travail très intéressant 
et qui fait voir, mieux que n’importe quel 
argument, tout l'odieux du morcellement 
des comtés préparé par le gouvernement.

—Le Star deman le aux députés conser­
vateurs d’appuyer la. proposition faite par 
M. Turgeon d’abolir le Conseil législatif.

—La Patrie et le National continuent 
une campagne vigoureuse contre ie morcel­
lement des comtés.

—Le Jfonde annonce que la propriété de 
M. Charles Langelicr doit être vendue par 
le shérif, et eu profite pour l’injurier de 
nouveau.

ECHOS ETOTTAWA
O AU . U 3 LIBERAL

GE QU'ON DÎT DU NOU­
VEAU P'TIT BANC

Le district de Québec va-t-il 
être dissèque lui au s û ?

(De notre correspondant régulier)

Ottawa, 7 mai.
Le bruit court aujourd'hui dans les cor­

des politiques que le gouvernement, en­
hardi par sa grande majorité tie l'autre 
jour, va non-seulement presser l’adoption 
de son projet de morcellement des comtés, 
niais mémo permettre «les amcmleimnts 
pour le rendre encore plus odieux. C’est 
ainsi que les conservateurs de Québec rem­
porteraient leur point. On extrairait une 
paroisse libérale de chaque comté pour les 
grouper et faire passer ainsi plusieurs coin* 
tés libéraux aux mains «les conservateurs. 
Comme on prévoit un début très long, le 
Sénat ajournera pour une sciyainc. Il est 
possible aussi qu'il y ait un ajournement 
îles Communes à la lin «le la semaine pro­
chaine, vu qu'il y a deux fêtes dans lu se­
maine suivante, la fête de la Uciuc et 
l’Ascension.

—Les députés libéraux se sont réunis hier 
en caucus, et ont décidé, parait-il, de tenir 
la chambre en session tout l’été plutôt que 
de laisser passer le projet de morcellement.

—Les noms désignés comme devant faire 
partie de la commission royale lie sont pas 
bien vus ici dans les cercles politiques. On 
considère que c'est amoindrir le prestige de 
la magistrature que de choisir ainsi, dans 
«les causes politiques, des juges qui ont été 
autrefois d'ardents politiciens. M. le juge 
Lacoste et M. le juge Bossé ont été en outre 
tous deux nommés juges par sir Adolphe. 
Il n'y a pas un an que M. Lacoste était le 
président de l'association conservatrice, et 
comme tel le distributeur des fonds du par­
ti à Montréal. On se demande pourquoi le 
gouvernement ne suggère pas plutôt le juge 
en chef Johnston, qui n'a jamais été dans 
la politique. On a fait juger M. Mercier 
par une majorité de janes bleus. Si sir 
Adolphe tient à sc faire juger par une ma­
jorité de juges bleus, pourquoi ne nomme- 
t-il pas au moins un juge libéral ?

Il est possible que les noms des com­
missaires soit soumis à la Chambre par le 
ministre de la justice mardi prochain.

(Plus récent)

Un débat animé on perpe-otive aux 
Commîmes

{Plus récent)

IHCErJQîE CONSIDERABLE
La position de greffier

(De notre-correspondant régulier)

Montréal, G mai.—Les hangars de la 
ligne Hamburg Atfa.-ncum sur les quais 
ont été détruits par le feu hier soir. Les 
pertes sont de .$70,000 avec peu d'assuran­
ce. Ce n'est qu'avec la plu-, grande «lirli.ul- 
té qu'on a pu sauver le steamer CnHiun 
qui était le long du quai.
—Le juge Doherty a rendu jugement ce ma­
tin, dans 1» cause St-Louis. avocat, contre 
H*rnas,derirnpre#o«arioetThorn;*-.,le gérant 
do l'Académie «le Musiqu • M. Sl-Lou . 
poursuivait pour le recouvrement de $7, le 
prix de «es billots à l'engagement «le Albani, 
parce quo madame Scalchi, «Jont le nom fi­
gurait sur le programme,n'a pas paru sur la 
•cène pour cause de maladie. Le juge a 
donné gain de «sause au demandeur.

—Le comité «les finances, â sa réunion 
bfer après-midi, a recommandé â l’un .ini­
mité la nomination de M. L. O. David, 
au poste de greffier de la cité. La nomina­
tion sera faite par le conseil do ville lundi. 
Lu position vaut £3,500 par année.

—rL-i Gazette dans aa correspondance 
d’Ottav.a ce matin, «lit que les libéiattx à 
Ottawa ont décidé de faire une guerre â 
mort au bill du gcrnjman'lcr et a exiger 
Y imjs.ucKmcnt «lu juge Elliott.

Lien élections on Angleterre
Londres, 7 mai.—Sir William Vernon 

IL rc u t, interrogé au sujet de \ éh:*th>ji» 
générales, a assuré qu'ellec «'.^rori' !.. . 
coimucucoinciit «le juill \

Le# OT .lflgiKte? HOUSC
de 1 rgont, «lit-il, pou» 
et m et ire à exécution 
belli' U plutôt que «!<■
•Cii.cut à un pa:

LE REFUS D j LlEüTENAHT-GOUVtRNEUR DE 
LUE DU PRINCE-EDOUARD DE SANC­

TIONNER L’ABOL TiOII DJ 
CONSEIL LEGISLATIF

Un acte de partisan politique

Le “gerrymander"
La défense des Connolly
Ils réclament encore $120,000 

du gouvernement fédéral
«De notre correspondant régulier)

Ottawa, 7 mai.—M. Louis Fréchette, «le 
Québec, s’est fait voler sa montre la nuit 
dernière, â l'hôtel oii il logeait ici.

Le voleur a été arrêté et subira î-on pro- 
• cès lundi, et M. Fréchette a recouvré l’ob­
jet dérobé.

—Le refus du lieutenant-gouverneur 
Carvell «le l’Ilc «lu Prince-Edouard «le sanc­
tionner le bill abolissant le Conseil législa­
tif «le celte province va, selon toute proba­
bilité, faire le sujet d’un débat animé à la 
Chambre «les Communes.

La constitutionnalité du bill ne fait pas 
le moindre doute et le lieutenant gouver­
neur n'a fait qu’un acte «1e partisanneric. 
S'il ne consent pas à convoquer «le nonveau 
la Législature et ne revient pas sur sa déci­
sion. le gouvernement provincial deman­
dera sa destitution, non seulement â cause 
de sa conduite inconstitutionnelle mais â 
cause de mauvaise comluitc personnelle qui 
dégrade la dignité de ses fonctions.

—Quand les estimés «les chemins de fer 
ont été tais sur le tapis â la Chambre des 
Communes hier soir, l'honorable M. Hag- 
gart a «lit nue le gouvernement ferait con­
naître prochainement sa politique relative­
ment au chemin «le fer Intercolonial.

—Sir John Thompson annoncera «les 
changements importants dans son bill du 
“ gerrymander " quand il passera en se­
conde lecture.

—MM. Larkin, Connolly & Co ont pro­
duit ce matin leur défense dans la pour­
suite intentée contre eux par la Couronne 
en Cour d’Echiquier.

Ils nient les accusations de conspiration 
avec MM. Robert McCreevy et Thomas 
McCreevy et disent qu’ils ont fait l’ouvrage 
entrenri.-e pour l’argent qui leur a été 
donné.

Ils réclament en même temps du gouver­
nement environ $1*20,000 (pi'ils prétendent 
leur être dûs pour travaux à Québec et à 
Lévis.

Nouvelles de Toronto
Ce que disent les journaux 

de la capitale d’Ontario
(De notre correspondant régulier)

Toronto, 7 mai.—Le G loi te continue à 
tonner contre le morcellement «les comtés. 
Le Mail met à nu le tour habile que le gou­
vernement vient de jouer en substituant à 
l’accusation portée par M. Edgar une autre 
préparée par sir Adolphe lui-même. Le 
World approuve le gouvernement d’avoir 

déféré lea accusations à une Commission 
Royale.

Assailli par des bandits
A L’ENTRÉE DU BOIS DE 

SAINT-HENRI
ÉMOI CONSIDÉRABLE DANS 

CETTE PAROISSE

Toute la population sur pied
Hier foir, M: George Demers, de Saint- 

Henri, qui tient un bureau «le courtier sur 
la rue Saint-Pierre, à la Lasse-Ville, bien 
connu du haut commerce et «le la finance, 
s’en retournait en voiture chez lui.

Rendu prés «lu bois «le Saint-Henri, il 
fait la rencontre «l’un cultivateur de Sainte- 
Claire qui lui «lit que trois individus à mine 
suspecte rôdent dans le bois et qu’il ferait 
mieux «le rebiousser chemin.

M. Demers, qui n'est pas manchot, ne 
veut pas retourner sur ses pas, mais sc 
tient sur ses gardes.

A peine a-t-il fait quelques arpents, qu’il 
aperçoit en oflet les trois individus, cau­
sant à voix basse entre eux, arretés au mi­
lieu du chemin et semblant l'attendre.

J1 ralentit un peu la vitesse fie son che­
val, mais n’en continua pas moins son che­
min, décidé h passer quanrl même.

Au moment où il va passer devant le 
trio, l’un «l eux met la main â la bride de 
son cheval, en disant : “ Hold on a bit,” 
tandis qu'un autre met un pied sut le mar­
chepied de la voiture ; mass M. Déifier* ne 
lui loimo pas in temps de montu*, d’une

ig<>ur«Misc- pouss e, il lui f «if î/teher prise,
: uni) cheval, une benne b'te, «Vun

«:••;> «le fou' t. i/animal r.c « aine et 
I» p, envoyant rouler â «iix pas 

.rt, t*■’•'!!'•; que rautrc.sai- 
r ; : . • /» . . fuit trois ou 

j : c sur le s 4.

En une minute, M. Deniers eut perdu do 
vuo les trois tramps.

Kn arrivant â Saint-Henri, M. Deniers 
s’empressa de raconter son aventure.

On comprend l’émoi qui s’en suivit dans 
la paroisse. Tout le inonde fut sur pied 
toute la nuit, s’attendant à tout instant â 
voir paraître les trois bandits. On s« rap­
pelait, avec détails amplifiés, la tentative â 
main armée chez M. Carrier, de Lévis ; la 
tentative «le vol au presbytère de la pa­
roisse il y a deux ou trois ans, et l'assassi­
nat commis dans le bois du Saint-Henri, ni 
y a quelques années.

On tic s'est couché qu’au jour, rêvant 
meurtre et scènes de carnage de toutes 
soi tes.

Ces individus ont été revus depuis sur la 
route de St-Jcan Chrvsostôme.

Faites copier vos vieux portraits «le zinc ou 
carte a la douzaine, grandeur enbinct,
chez M. A. K. Roy, et vous n’en vomirez pas 
d'autres.

lÿ'.. tue St-Joseph, où h Lévis. 3(î et 3S. (’ôte 
du Passage. Téléphone 1ST.

A TRAVERS LA VILLE
rorsonncl

M. Kirouac, vice-président «le la Rauque 
Nationale, qui était allé thins l'Ouest, dans 
le but d'y établir des succursales «le 
cette banque, est de retour en cette 
ville.

L'honorable juge Jette est arrivé h Qué­
bec et est descendu au Florence.

Ou nous dit qu’il est certain maintenant 
que tous ceux «iiii ont été employé par la 
Commission Royale chargée d’enquêter 
l’atTairo de la Raie «les Chaleurs, vont être 
payés.

Mgr Régin est parti pour Ch’coutimi, et 
ne sera pas de retour avant sept ou huit 
jours. •

Bulletin do la navigation
Le steamer de la malle le Sardinian, de 

la ligne Allan, quittera notre port pour 
Liverpool demain matin. Ce sera le pre­
mier steamer parti de Québec pour l’Eu­
rope cette saison.

—Le Montréal, de la compagnie du Ri­
chelieu, qui a été complètement transformé 
durant l’hiver, arrivera ici demain matin.
Il repartira lundi soir pour Montréal et 
continuera à tenir cette ligne, comme par 
le passé, avec le (pic bec.

—Le premier voilier océanique «le la sai­
son, la barque E’eptunc, sur lest, est arrivé 
â «lix heures ce matin.

Tcrriblo blossuro
Un cultivateur de St-Pierre, Abralmm 

Durand, s'est fait une terrible entaille à un 
pied, en bûchant.

A la callo Jacques-Cartier
Nous avons reçu tr«»p tard pour ce numé­

ro le changement «le programme au Théâ­
tre-Gaieté.

Nous y avons cependant jeté un rapide 
coup-d’a il, et nous pouvons dire, sans crain­
dre de nous tromper, «pie MM. Beaupré & 
Cie ont engagé pour la semaine prochaine 
1 une «les meilleures troupes «pie nous ayons 
encore vu à la salle Jae«pies-Cartier.

Allez-y et vous nous en «lirez des nou­
velles.

Brulé au visago
M. Alex. Jean, barbier, rue St-Jean,s’est 

affreusement biùlé la figure en renversant 
sur lui, par accident, un fiucou d'acide 
carliolique, chez un ami en «léiuéuagcaut, à 
qui il était allé donner uu coup demain. 
La paupière droite a été profondément pé­
nétrée ; l’tvil, heureusement, n'a pas été 
atteint.

Quarante Heures
Les Quarante-Heu res sonL commencés ce 

matin â 7 heures à l’église «le la Basilique. 
La clôture aura lieu lundi matin à 7 h. 30. 
Ce soir et dimanche â b heures, prière «lu 
soir.

Empesté par des rats morts
Le High School a été fermé, cct établis­

sement étant empesté par «les rats morts 
entre les planchers.

Cour d’enquetes et mérite et Cour^3 
d’Echiquicr

La cour d'enquête et mérite a commencé 
à siéger aujourd'hui.

- La Cour «l’Echhpiicr siégera â Québec 
lundi.

Cour Frontenac No 122, O. F. C.
A la dernière assemblée de la cour Fron­

tenac No 122 de l’Ordre des Forestiers ca­
tholiques, les officiers suivants ont tous été 
réélus pour l’année courant :

Chef Ranger.—C. Rousseau ;
Vice-Chef-Ranger.—N. Morin ; 
Secrétaire-archiviste—David K. Gagnon; 
Secrétaire-financier.—F. X. Souoy ; 
Secrétaire-trésorier.—Klzéar Paquet ; 
Médecin-examinateur.—Dr A. Potvin ; 
Syndics.—A. Talbot, A. Marinette, Ed. 

Belanger ;
Délégués h la convention.—A. Talbot et 

C. Rousseau. .
Militaire

Les Hussards doivent sortir en corps «’e- 
main avec une fanfare.

La revue annuelle du Sème Carabincrs 
aura lieu le 20 courant, jour de la Fête- 
Dieu.

11 ont probable «pie la revue du Orne Vol­
tigeurs aura lieu le même jour.

Profession religieuse.
Importante cérémonie religieuse ce matin 

a l’église des sœurs «le la Charité.
L'église était remplie d’une foule «le fidè­

les, venus pour assister â la profession ou à 
la prise «l'habit des demoiselles dent les 
noms suivent :

Mlle Aurélie Bon rossa, en religion S. S. 
Anselme, et Mlle M.-Louise Marceau fille 
de M. Philemon Marceau, de Stc-Anno «le 
la Péradc, [en religion S. S. Damasc, 
vœux perpétuels.

Mlle Elmire Gagné, en religion S. S. 
Cécile, vœux annuels.

Mlle Célanire Dumont, en religion S. S. 
Jean JJamassènc, Mlle Mélanie Martel en 
religion S. S. Agathance, et Mlle Claire 
Cloutier, en religion S. S. Colette, prise 
d’habit.

Cérémonie présidée par Mgr Marois, 
assisté «le M. le Chapelain de 1 Hospice et 
du Rév, M. Scott.

Sermon par le Rév. M. Scott.
M. l'abbé Lavoie assistait au chœur.

Tribunaux correctionnels
Un garçon «le onze ans, pour avoir volé 

$5 â sa mère, a comparu devant le magis­
trat «le police, «pii a consenti â suspendre 
sa sentence pour cotte fois.

Une personne de Stoneham,pour vente 
de 1» iisson sans licence, a été condamnée â 
$120 d’amende, ou 3 mois «le prison.

—On o commencé à mettre â exécution 
le nouveau règlement municipal relatif aux 
colporteurs et petits merciers.

Une «lizninc «le colporteurs, dont six ou 
sept sont des pauvres arabes qui se sont 
fixés depuis «pielqiie temps en ville, ont été 
arrêtés.ot ont comparu co matin devant k 
recorder qui les a condamnés à $12 et les 
frais ou 15 jours «le prison, avec faculté «'o 
prendre leurs licences et do payer $2.00 

•d’amende immédiatement
Plusieurs ont pris leurs licences cct 

après-midi. Les autres ont été conduits en 
I r..v n.

Une fille «le vingt ans, ivre, $10 ou 1 
mois de prison.

Fausse alarm o
Un mauvais farceur a enenro mis la bri­

gade «lu feu en l’air vers minuit la nui'- clor- 
nièro en donnant l’alarme à la boita 71.

Si jamais un des écervelés «pii un permet­
tent ces farces dangereuse? t«.<j fait pincer, 
il paiera pour les autres, il paiera cher,

Th«iafcro
La troupe «b; Comédiens «le M. Prico 

Weber sera â Québec k 24 courant.

Accucô cio parjura
A la demande «lu sénateur Pelletier, «les 

poursuites pour parjure ont été instituées 
«ou'.ro le nommé M adore, l'un «les «léfea- 
clours dans l’affaire de Sto-Aiiiic de Lapo- 
calière.

Assombléo dos citoyens
La réunion «les citoyens pour aviser aux 

moyens «le célébrer dignement lo cinquan­
tième niinivorsnirc «le l’ordination «le Son 
Eminence lo cardinal Taschorcau, arche­
vêque «le Québec, «pii «levait avoir lieu le 
30 avril dernier et «pii aété remise à aujour­
d'hui,u lieu cct après-midi â quatre heures.

Du bon marché
N’oubliez pas cpio k meilleur magasin 

pour avoir «lu bon marché dans les bonnes 
et belles chaussures, c’est toujours chez

H. Bégin, 121, rue fît-Joseph, St-Roeh. 
Voir l'annonce.

Le nouvol entrepôt de mcublos
M. O. Bégin, gérant «lu nouvel entrepôt 

«le meubles, coin «les rues de la Couronne et 
Desfossés, nous prie «l'informer nos lecteurs 
«pi’il ne doit ouvrir son entrepôt de meu­
bles que vers le milieu «le lu semaine pro­
chaine, à cause du retard dans l’expédition 
de ses meubles.

Perdu
Le G du courant, entre la pharmacie Mo­

rin, rue St-Jean, et chez Rohitnille et Pi- 
cher, un livre de copie «l’ordre, et mi livre 
de prix «Particles «le pharmacie.

Celui qui lo trouvera voudra bien le re­
mettre chez MM. Morin & Cie, qui donne­
ront une récompense.

üno chuto malhourouso
Nos lecteurs sc rappellent sans douto le 

terrible acculent de voiture «lont le jeune 
Dugal, fils de M. Ulric Dugal, typographe, 
a été victime il y a quelque temps, il avait 
la jambe droite cassée et «le fortes contu­
sions. Après un long séjour â P Hôtel-Dieu, 
où «les médecins expérimentés lui ont pro­
digué leurs soins, il était retourné chez 
lui rétabli, niais l’un de ecs matins il a eu 
le malheur «le tomber en bas do son lit* et 
il s'est «le nouveau luxé la jambe. On 
a jugé nécessaire de le transporter «k nou­
veau â l’Hôtel-Dieu et ce matin l'ambu­
lance a été le chercher à sa résidence, rue 
Latoucelle.

L’état sanitaire do la villo
Il y a actuellement sept maisons de pla­

cardées pour diphtérie en ville, et neuf pa­
tients atteints de cette maladie à l’hôpital 
civique.

Un enfant «le 7 uns est mort avant hier â 
l’hôpital, «le cette maladie.

Un a signalé cinq cas «le fièvre scarlatine 
au bureau d'hygiène depuis un mois.

Il n’y a pas «Vautres maladies épidémi­
ques de signalées à Québec.

Un nous a fait remarquer nu bureau «l'hy­
giène que les officiers chargés «le l'inspec­
tion hygiénique «les propriétés «le la ville 
ont trouvé celles qu’ils ont visitées, jusqu'à 
présent, sauf de rares exceptions, nettoyées 
et en bon état suivant les règlements mu­
nicipaux.

HiUcz-vous d’n lier acheter votre tapisse­
rie, avant que le* plu-* beaux patron.* soient 
choisis, chez JOSEPH RONDEAU. IIS. rue 
St-J eau. 3 mai—lm.

A l’épouvanto
Vers cinq heures et demie hier soir un 

cheval attelé â un buggy a pris le mors aux 
«lents sur la rue «le la Couronne, près de la 
halle Jacfpics-Cartier, pendant que son maî­
tre était occupé à parler à «quelqu’un. Il a 
descendu cette rue tout d une haleine, n 
tourné par la rue Smith et a été s’abattre 
près «le la filature «le laine. Dans cette 
course furibonde, la voiture a été mise en 
pièces.

Action en dommages
Les parents du jeune Gravel, qui, comme 

nous l’annoncions hier, a été écrasé par une 
voiture, ont l'intention d’intciPer une ac­
tion en dommages au cocher qui a 
été la cause «le cct accident.

Departement
Statistique 

1891-92 ;

1870-71,
1873-74,
1876-77,
1879-80,
18S2-83,
1885-86,
1SSS-S9,
1891-92,

137 ; 
142 ; 
167 ; 
201 ; 
202 ; 
233 ;
O.VÎ .

383.’

du télégraphe d’alarmo 
des alarmes «1e 1809-70 à

1SG9-70, 119 alarmes ; 
1871-72, 138 ; 1872-73, 128; 
1874-75, 148 ; 1875-70, 143; 
1877-78, LS7 ; 1S7S-79, 163; 
1880-81, 245 ; 18S1-S2, 239; 
18S.3 S I, 272 ; 1884-85, 240; 
1S80-S7, 234 ; 1SS7-S8, 29S; 
1889-90, 239 ; 1890-91, 401;

Conférence Eucharistiquo
% Les «laines «le l’Œuvre «les Tabernacles 
sont convoqués â line conférence eucharis­
tique donnée â la Basilique, le9 mai, ù trois 
heures, par le révéremlissime Père Tesniè- 
rcs. Le sujet traité â cette occasion, par le 
supérieur général de la Congrégation «lu 
Saint-Sacrement, s’adaptant particulière­
ment à l'Œuvre «les Tabernacles, tousles 
membres de cette association sont instam­
ment priés «l’assister à ce pieux entretien.

Par ordre,
Eugénie Têtu, 

Secrétaire.

VEUILLEZ ESSAYÊRMS IHtS.
VANDRY & TURCOTTE,

35, rue St-Jean.
Société des artisans Canadiens-français 

do la cité do Montréal
Succursale de Québec

Avis est par le présent donné h tous les 
membres «le cette société, appartenant â la 
succursale «le Québec, qu’à partir de mardi 
prochain et jusqu’à nouvel ordre, les réu­
nions et les paiements «le contributions se 
feront dans les nouvelles salles «le la suc­
cursale «le Québec, situées dans la bâtisse 
«le l’Union Saint-Joseph à St-Roch, rue 
St-Joseph No 261, tous les mardis soirs.

Les membres «les paroisses Notre-Dame 
et St-Jean-Baptiste «k Québec pourront 
payer leurs contributions, tous les samedis 
soirs, «k 7 à 9 heures, chez M. (î. A. Para­
dis, No 303 rue St*Jean.

Tous LES membres «le cette Hiiccursalc et 
particulièrement ceux qui ont changé de 
résidence dans le cours «le l’année, sont 
priés «k faire parvenir, immédiatement, au 
soussigné, leur adresse et lcjiuinéro de leur 
livret. Ceux des membres qui ne se con­
formeront pas au présent avis, seront pas­
sibles «le l'amende imposée par les règle­
ments de la société.

Par ordre
P. E. Emile Bêlanoeti.

Secrétaire.
No 345, rue St-Jcan.

Québec, 7 mai 1892.

Encan considérable d'cxecllcnts raou- 
blos, pla-o, etc., etc.

MM. Oct. Lemieux & Cio ont reçu in­
struction «les exécuteurs testamentaires do 
transporter et «le vendre à l'enchère, jeudi, 
le 12 mai, à leur salle, 203 rue St-Jean, 
tout le mobilier d’iinc succession consistant 
en un magnifique piano presque neuf, de

octaves, «leux sets «le salon en hrocutellc, 
chaises «le fn tabic, berceuse, bullet, 
grande table à dîner, service à diner en 
cotileur,magnifique tapis Bruxelles, service 
à thé, coutellerie «l’argent plaqué de Mo* 
riden, bibliothèque avec grande vitre, bi­
bliothèque avec critoirc, set «le chaises 
pour librairie, ameublement «k chambres à 
coucher, lits de plumes et oreillers, et 
quantité d’autres diets aussi seront mis à 
1 enchère. Tout rassortiment «le nos ma­
gnifiques meubles neufs est sans rival à 
Québec, tant qu’à l’élégance et ail fin! par­
fait. Comme toujours, tout sera vendu 
sans réserve. Exposition mercredi, le II 
mai, jusqu’à 10 heures «lu ..oir, (Jet encan 
offre un grand avantage aux acheteurs vu 
rassortiment considérable qui s’y trouvo, 
la facilité «h; pouvoir examiner k*! clkts <•!, 
d’obtenir «le MM. Lemieux les informations 
relativement aux prix et qualité.

L l vente commencera à 2 heure > p. ni. 
précises.

7 mai- 1 fs

Awzc dame?
Nous attirons tout Hpéei.deim nt l’atten­

tion des dam«*s sur l'annonce «lo Mlle Mohr 
quo nous publions dans une autre colon­
ne.

Nous km* conscillon * «h: Lire une visite 
à ce magasin ; «•!!« • y trouveront les plue 
inaguifi»;it<M trous c. ux «le lingerie pour 
«lames «:l « niml . c layettes de bébé qu'il 
y ait à Québec. •

Los marchés •
Comme toujours à cotto saison-ci, les 

marchés étaient bien achalandés co matin. 
Les prix varient peu de ceux «le samedi 
dernier, si ce n’est que le sucre «l’érable est 
un peu meilleur marché et les patates un 
pou plus* élevé ; elles sc vendaient ce ma­
tin 20 ets lo minot. La raison de la légère 
hausse do celles-ci, c’est quo ceux qui en 
ont de fortes quantités ont pris lo parti do 
les expédier à Montréal où ils espèrent 
obtenir 25 cts le minot.

Les ceufs se vendaient ce mal in «le bonne 
heure, sur’lo marché «le la Basse-ville. 11 et 
12 cents. 11 s’est vendu du sirop d’érable 
55 cts le gallon.

fciT Très beau choix «le tapisseries, «les des­
sins «les plus nouveaux et .couleur? des plus 
variée*-, chez J. RONDEAU, J18, rue St-J eau.

3 mai—1 m
— ^ •

Mardi, 10 mai
Notre ville n’est certes pas plus favorisée 

qu’il ne faut du la visite «le célébrités artis­
tiques et, depuis ' ucs années, si l’on 
en excepte le tr*q> court ««'jour nu milieu 
«le nous «le notre compatriote distinguée 
“Madame Albani” et du violoniste “Ovide 
Musin *’, aucun artiste de très grande répu­
tation n’a daigné venir se faire entendre à 
Québec. A quoi cela est-il «lu ? Notre ville 
se trouvc-t-cllc située trop en dehors de 
l’itinéraire généralement suivi ? Serait-ce 
parce que notre population n’apprécio pas 
suffisamment les artistes qui nous font le 
plaisir de se rendre jusque dans nos murs 1 
il y a peut-être un peu «le tout cela. Le 
fait n’en est pas moins regrettable, car, ou­
tre que cette abstention presque systémati­
que nous prive de soirées intellectuel h:? 
réellement délicieuses et enlève à nombre 
d’entre nous d’excellentes occasions de mû­
rir leur talent par l’audition d’interpréta­
tion artistiques sc rapprochant autant que 
possible «le la perfection, l’oubli dans lequel 
on tient notre ville peut aller jusqu’à nous 
faire complètement rayer «le la carte géo­
graphique du ceux qui illustrent leur art 
par un talent hors de pair. Pour peu que 
cela continue, nous n’aurons plus bientôt 
qu’à nous résigner à apprendre par les jour­
naux ee qui se fait nu dehors, sans jamais 
pouvoir ; ppr'• kr p r 0U3-m*m s 'c nié : • 
des artistes cl les progrès accomplis, ce «pii 
serait, chacun l'admettre, une satisfaction 
par trop relative. Grâce au zèle et au dé­
vouement «le quelques-uns des nôtres, nous 
aurons mardi prochain, à l’Académie «le 
Musique, la trop rare bonne fortune d’en- 
ten lie l’un «le ces grands artistes que «le 
riches «Ions naturels développés par un tra­
vail ar«lu et persistant ont porté au plus 
haut sommet de l’art et de la renommée.

Edouard Lloyd, maintenant dans toute 
la plénitude de son talent, dont la réputa­
tion est universelle et qui n’a qu’un seul 
rival en Europe, Jean «le Reské, nous pro­
curera l’avantage en même temps que la 
jouissance dc.nous rendre compte de ce 
qu’est l’art «le chanter. “ Entendre Lloyd 
chanter Voir pour ténor de la “ Ilcinc de 
Salci, ’ de Coi ned, «lisait ces jours derniers 
une pianiste qui a déjà entendu le grand 
artiste, c’est avoir pendant quelques instants 
un porte] ouverte sur le paradis.” Connais­
seurs, critiques, journaux, tous s’accordent 
à admettre quo Lloyd possède une voix 
d’une beauté idéale et qu’il a atteint la per­
fection dans l’art «le chanter.

Pour la Kcrmcsso
Une société «le jeunes gens «le Saint-Sau­

veur, sous la direction des révérends l*èrcs 
Oblats, donnera lundi prochain une magni­
fique séance littéraire, dramatique et mu­
sicale, «lont les profits iront grossir le fonds 
«le la Kermesse.

On y jouera un drame en 3 actes intitulé : 
“ Le missionnaire Oblat «le Mnric-Imnm- 
culéc ” et une pièce comique.

Cette soirée promet d’avoir un beau suc­
cès.

Plusieurs «les acteurs qui y prendront 
part sont «les professeurs, prestjue «les ar­
tistes.

Comme l'indique le titre, le sujet de la 
pièce est religieux et très édifiant.

Nous n’avons aucun doute qu’il y aura 
foule.

Les messieurs du clergé sont spéciale­
ment invités à assister à cette représenta­
tion.

Hâtez-vous d’acheter vos billets chez 
MM. Prim au & Kirouac, rue de la Fa­
brique ; Gervais & Tludon, et Guimont & 
Robitaille, rue St-Joseph, St-Roch ; et 
chez Mlle Castonguay, libraire, et Larroix, 
tabaconistc, rue St-Valic-r, St-Sauvcur.

Les prix sont «les plus modiques : 10, 20 
et 30 cents.

Fcte patronale do l’Union St-Joscph do 
St-Jcan-Baptisto do Quebec

Tous les membres «le cette association et 
les délégués «les seciétés-sœurs, sont ins­
tamment priés de se réunir dimanche pro­
chain le 8 du courant, à S heures a. ni. 
précises, à l’école «les Frères en face de 
i’églisc St-Jean, pour prendre rang dans 
la procession «jui sera faite ce jour-là, à 
l’occasion «le la fête patronale de cette so­
ciété.

Les membres devront porter leur insi­
gne.

Pur ordre du comité
Clod. Dkltsle,

3 fs. Secrétaire.

Encan do meubles piano, voitures, etc..
MM, Oct. Lemieux k Cic ont rc«;u ins­

truction «1«* T. N. Oouillard, éer., exécu­
teur tcstnmuntuiro <k vendre a rcuti.Jiu 
tous les biens mobiliers «lu feu Délie Caro­
line Ligneux, à sa résidence, No 17 rue St- 
Josopli, Lévis, près le collège, lundi, le U 
mai, consistant en un inagni(i«iue piano 
droit, neuf, «le octaves, de llciiitzman, 
ayant coûté $000 en juillet dernier, set «lo 
salon en crin, table «k centre, table «le 
carte, tapis «le Bruxelles, miroir do corni­
che rideaux ornement h meubles de Isaïe à 
diner, bullet (sitleboard) grande horlogoan- 
tique en cuivre, table à «liner, service à 
diner et à thé en porcelaine, coutellerie en 
argent et à manche blanc, verrerie, tapis en 
latac, chaises en crin, collïcdc sûreté (safe) 
à l’épreuve «lu feu, meubles «le passage, pré- 
lart, meubles do chambres à coucher, lit 
de plumes, oreillers, matelas en crin, poclo 
simple, etc, ustensiles do cuisine, poêle «le 
cuisine avec tubes à réchaud, confiture, 
bouquets et quantité «l'autre s clkts.

Aussi, voitures «l’hiver et d’été, peau 
«l’ours, peau «le JJuilalo, harnais argenté, 
outil do jardinier.

Tout sera vendu pnns réserve.
Visible le malin avant la vente.
La vente commencera à 10 heures a. m.

5 mai—3fs

Como at onco!
Pâques arrivé ! Lo pont parti 1 
Ces deux choses noua présagent le retour 

de lu hello saison.
Kn conséquence,chacun doit so fournir do 

tout ce qui est nécessaire pour les costumes 
d’été. C’est un tort «pie d'attendre à la 
dernière heure pour faire ses achats. Il s’en 
trouve «jui no peuvent se décider à acheter 
des costumes ciuo la semaine qui précède la 
procession. C’est mal calculé ; car, outre 
«pic le premier choix est fait, il arrive 
souvent que le? personnes qui ne faisaient 
un plaisir du posséder un nouveau costu­
me le jour de la Procession, ne trouvent 
frust rer «le cette satisfaction, parce que les 
tailleurs et modistes uc peuvent fournir à 
confectionner tous ces costumes pour le 
môme temps.

Prenez-vous-y «l’avance, cl votre nouvel 
habit, pour avoir été mis une couple de 
f«»i«, n’en sera pas moins beau pour cela 
aux jours «les grandes démonstrations.

Pour vous éviter toute porte «k temps en 
recherches, «lu beau et bon marché. Venez 
chez Mykand k Poi/uot.

Nous avons réservé précisément pour en 
temps-ci les plus belles teintes de nos étof­
fes a robes, nos plus beaux chapeaux pour 
dames et messieurs et nos plus beaux 
tweeds.

Vi jioz immédiatement et vous aurez le 
meilleur choix dans nos innombrables lots 
«le marchandises à hou marché.

Toujours au iiiêtno endroit, 2J5 rue .St 
Joseph St*Koch, Québec.

■ îJAISSAFtC^ ,• , *• - _%
A St-lTcnri do Lévis, lo 2 mai, madame 

Ls. Théoduie Beaudoin, un tils.

MARIAGE
Vai.couut-Thigan.ve.—Jeudi, le 5 mai, 

à 10 heures, a eu lieu un joli mariage à 
IV'gliso «le Warwick. Etienne Valcourt, M. 
D., conduisait à Fautol Mlle Lucia Tri- 
garnie, tille «le Ls. Tri garnie cor., mar­
chand.

La bénédiction nuptiale n été donnée par 
le rév. M. L. Pothier, curé.

L’heureux couple est parti pour un 
voyage de uoc«*s.

Bariif.au.—A Saint-Sauveur, lo 6 mai, 
Dclphis Barbeau, à lïigc «le 22 «ns.

Hamel.—A Saint-Sauveur, le 5 mai, 
Jean André llanicl, manufacturier de colle- 
forte, à l’âge de 57 ans.

UisouAS. — A riiôtcl-Dieu, Gaspard 
G ingras, boulanger, à l'âge «le 56 ails.

Mouan.— En ccttc ville, Mary-Ann 
Campbell, épouse de George -Moran, à l’Age 
de 70 ans.

DÉCÈS
IIuDOV.—Décédée â Hébcrtvillc, lac Rt- 

Jean, le 5 mai, Marie Fabi«»l.i, enfant Men­
ai niée do M. Auguste R. Radon, marchand, 
à l'âge de 5 ans.

Les funérailles auront lieu demain à lié- 
bcit ville.

r
Baku u A U.—A St-Sauvcur, le 5 courant, 

est décédé Sieur Dclphis Barbeau, à l'itgo 
do 22 ans et 8 mois.

Il laisse pour déplorer sa perte uno épou­
se inconsolable, un enfant en bas âge ci un 
grand nombre de parents et d’amis qui le 
regretteront longtemps.

Les funérailles auront lieu lundi le 9 mai 
à 10 b. a. m. dans l’église Si-Sauveur.

Départ «le la résidcnco de son père, M. 
A. Barbeau, No 72 rue Sinai, à 9 h. 45 a. 
m.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation. 2 ts.

Hamel.—Le 5 du courant est décédé, 
sieur Jean André Hamel, manufacturier «le 
colle-forte, à l’Age «le 57 ans. Il était mem­
bre de l’Union St-Joseph de St-Sauvcur.

Les funérailles auront lieu lundi, le 0 du 
courant, à 9 heures, à l’égliseSt-Sauveur.

Départ de la maison mortuaire, No 
1091, rue St-Valicr, à 8J h., pour l’église 
St-Sauvcur et de là au cimetière St-Sau­
vcur.

Parents et amis sont priés d’y assister.
2 fs___________

Faites faire votre portrait graudour cabinet 
a32.00 la douzaine, chez M. A. R. Roy cl vous 
n’en voudrez pas d autres.

185. rite St-Joseph ou à J.ôvis, 30 et 3$. Cùto 
du Passage. Téléphoné 487.

MLLE MOHR
aie plaisir (l'informer sc* pratiques elle*; Dames 
d«î Québi'o ru général, qu’cilc ro retire «les 
affaire* cl «iu'cll«* cnlcml liquider son slock «le

LINGERIE PJUR DAMES ET ENFANTS
Au No, l’i;L rue Si-Jeun

(Pied de la Côte Ste-Ursuïc.)

Trousseau complet de lingerie 
pour Dames

Robes «le nuit, brodées, chemine? brodi'cs, 
pantalons brodés. cao!u»-coi*sois broiks, Kor- 
duros, jupons «l«i Hanoi!«• peignoirs math.oes, 
sauts do lit, robes on calicot, étoffas à roues, 
corsets, châles «fa cuclieiuiiC, jupon.* pupiés 
noir, tabliers, rubans et broifai •«:«* de goût, 
«Ionncu.-«îS parfumées, mouchoirs parfumés, 
Kants, voiles, braid ù point d'épine, mouchoirs 
en soie et on toile.
TROUSSEAU COMPLET DE LINGERIE 

POUR ENFANTS
Rohes do nuit, chemise.*, pantalon?, Jupons 

do fhincllo et coton, robes, blmiso». Ruofer 
jackets. Tnm O'Shuntcrs, (abhor*, pinafores, 
habillements complota, chapeaux et bonnet* de mousseline.
LAYETTE COMPLETE POUR BÉBÉS.
Manteaux et. rohos «fa baptême, chemises ob 

robes de imiL cbAlos, Handles, coiffa.*, bonnet*, 
bavettes, corbeilles garnies ou non, bouc; do 
poudre, houppos A poudrer, bco^ses. pcimics, 
voit ure* poui bébé*, oie.

Lo tout sont vrniln \ moitié «lu prixrAlulier.
i*- Un lot du voiture* pourb-hé*. «tmiièro 

perfect ion, est aussi en vente a moitié prix.
Quebec, 0 mai—nui.

desvie^age:.
à l'ancien magasin «fa F. M. Dcchéiic,

Nos. 47, RUE NOTRE-DAME
- ET -

104, COTE LAMONTAGNE.
M. Borgovin, tailleur, autrefois employé 

comme toi pendant 15 ans par la maison 
L. A. Bcrgcvin, est maintenant ti mon 
emploi.

Mon stock do Marchandises du 
printemps est au complet,

Un magnifique assortiment 
d’Indiennes nouvelles.

GANTS KID NOIR ET COULEUR P^TTn 
MESSIEURS Ti’rn

PLAID CA II BEAUTÉ POUR ROB R A 7c.
FLANKLLKÏTIJS A 7 c.

CHAPEAUX, John B. Stetson,

seul maison à Québec où l'on peut sc procurer 
c«îs clin peaux.

THR Parapluie Alpaca valant. $2.00 pour 
** V~,*D> gl.îiô. Chemise négligé $1/25.

a. p.Tarue
Nos. 47, Rue Notre-Darne

----ET----
104, Côte Lamontagne,

(BASSE-VILLE)
23 mars—F.3ms.

fl AN® S

NEUFS
JUOTTZEIR

Faites votre choix d’avance au 
înagas'n de musique

fi'T 31,000 pkc«M «!<• tapiii*ci*i«!H à vendre à 
réduction chez JOSEPH RONDEAU, ruo 
Si Jean. 3 mai 1 m.

VEUILLEZ ESSAYER*H0S Til S.
VANDRY & TURCOTTE,

33, ruo St Joan.

ACADEMIE DE MUSIOtE 

sVÎARDi, 10 MAI 1892
Le plus illustre ténor d'Angle­

terre

ACCOMPAGNÉ DE
r

Mademoiselle CAEL0TTA F. PIM-
fu'Eïï, Priina-lAmtia Soprano, du 
Théâtre de la Cour, à Berlin,

Mademoiselle DORA VALES CA
BECKER, 'Violoniste-Virtuose,
éiove do Joachim,

Monsieur FR AK K MAY, hassoch,in-' 

• tante, artiste couronné do l’Aca­
démie de Musique Royale d’An* 
gletorre, •

et Madame Dr CAUL FAUtTI;! 
pianiste.

BILLETS D'ADMISSION :-fl.oo ; sièges 
réservé.?. $1.30 ot $2.00 ; galoric. première rua- 
géc, ?1.50 (réservée) ; autres sièges. $1.00, ...

Plan de la salle et billot* «l'admission dépo­
sés chez A. Lavigue, 33. rue «le la Fabrique.

Le piano utilisé par Lloyd est de la célèbre 
manufacture «le Mason & Hamlin.

Portes ouvertes à 7i heures.—Lover du ri- 
dcau à S heures précise?.

Salle Jaques • Cartier
• %

Théâtre cie la Gaieté
— COMMENÇANT -

LUNDI, 2 MAI
ET DURANT TOUTE LA SEMAINE

Les attractions combinées do

Clark & ftazzilian
Introduisant les Variétés, Mcnc^trols et la

Comédie
LE GRAND BARNUEH DU JOUR !
Des grands gymnases, ,v

ces than!cnrs sp'cihli'îes, \- 
des danseurs sn;ierlu\s et ’ 

des comédiens rcinarqnaMf*.
*2T N’oubliez pas le jour et le quantième, !o

2 MAI.
Matinées: MARDI, JEUDI et 

SAMEDI.
Prix: 10, 20, 30c. -
Réservez vos sièges «l'avance chez MM. 

Gervais* & Hiuloii, marchands de* musique, ruo 
St-.losoph, clics: I*Jl Vincent. Jihi\»iio, i no 8t- 
4cnn, cl chez NV. !•.. Ih uiict, pliai loaclen, No 
7'JS. rue St-Vallur, St-Sauvcur, ou par télé­
phone No 813.

Quèocc, 3d avril—3 fa.
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LA COifàPÜCÎ&IH BE5s£&ïl£R 
DE Q JESEC.

__________

LE STEAMER, " MIRAùlIÜHI,
CAPITAINE A. B ACQUET, 

dovra partir do QUEBEC,
Mardi, 17 Mai, fi 2 heures P. M.,
pour Polntoaux-Pèro, Gaspâ» Malbuio, 
Pcrcù, Summorsido, Charlottetown oc 
Pintou, arrêtant, oxcepté à la l'ointc-anx- 
Pùic, quoique lumps «chaque place pour per* 
motl.ro aux pa.-?ngcrs d'aller à terre. .

Co vapour oll'ro d'exccllouio aceoinniodauon 
aux paH-sucors. , __rh

i.cs uxpéuitours rontrequis do nmrqucrio poro 
de destlimtion au long sur loursiiiarcnaiuiw »• 
afin «l'éviter tout malontcndu au «u*cua.isa­
illent. , , .

l>.,ur Fret ou N',.
Scorétftiré.

Quai St-AiidrC#
R. M. STOCKING.

Agent pour passago, .
En fîicc «lo ITlOtü St-Loui-'*.

7 mal 1892.

• ©3 ET @5
RUE ST-JEAN 
Hante-Ville, Quebec.
"TÊRRE A_VEM0RE’

Un magnifique poste do comiuero«' ;i veudro 
/« Ht-Plorro «!«• CMinrlo-»hourg. ful nml lo coin «lu 
chemin do Slonolniin «d «lu Igu* Po;iup«»rt, d'un 
arpent «lu f mut sur vingt «lo profondeur, appar­
tenant u M. IMcrro KiUioux. Pour lout«i infor- 
uintioii s'udrf: ser à .M. NOEL L1CIMNAY, 
u.aiehund «h* grain, ruu Dorchustuiv ltuoh,* 
Québec

Quebec, « mai—üf.

LAURENT MO IS AN
SOtJLPTE'O'B

Cüm DES RUES ARAGO ET "
SAINT-SAUVEUR.

So chnrgern ilo lout onnlrnl pour pnrnch'''f’ 
inent d intérieur d’Egliso ou «t«* °uLll, ‘nm, 
édifice en inenulHorio, olinrpunlo et h .h 
en tout, genre, «nnemenls en bois. P' 
composition, sculpture do modèles l»«iur f ^ 
cuiv ic et plomb, pmlro ou tout autre et» i
l<ï!o plus, il confectionne les autels. tn*'« 
clés, eonfessionimux, b.inuiietb's, ' sj
piédestcaux, chaires, biilust nulcs, J'I( - • |r.
«ta» ucs eu bois ou plombées, découp,»J.J • ir
nage et dorage. Boutioiui» nuiiile■ «1 uni P » ‘ ^ 
a vapeur. cSmlitious faciles. Lno\‘al 
sell Ici Léo. „

Québec, 7 mai 1S92-1 an 3 f.p.s. __

CANADA, j Mîf
Province «1e Qubéboo Ipnnii fin lîirOlUw 
District «le Québec. UUU1 Uü

Phllippo°lL Maloain, Demandeur ;
VS • •

.Tofloph Hnnsfaçon, donnéAVIS PUBLIC est pjr PÇ*?' L 
qu'on vert'» d'un bref «lo tan fat ''Vô ,.|ivis 
émané on eoUontuso, fashions,m» ; t.au^*
«lu d* défnmlour haIhIs on a MAI
surent vendus fa SE1/IEMh .j‘g ^ur lo
rouan ni. à DIX liourcB do /\v‘f'Unuébec. ho 
Marché Monteiilin, on la Cité do Qu< « 
tout coiiHlhtant en wagon, etc., etc.,,1U' 'I'"1 “° Tj'ÆofiOnE HOBn’AlU;^ & 

Québec, 7 inui 1892.
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